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Dix ans de Broue.. 
à la bonne vôtre ! 
J E A N B E A U N O V E R 

e e soir-là, on présentait au Palais 
Montcalm, à Québec, la 1 4 0 8 e de 

Broue. Manifestement pas un public de 
théâtre, qui fait encore une fois salle 
comble pour assister à la pièce la plus 
populaire de l'histoire du théâtre qué­
bécois. Des gens du peuple qui s'attar­
dent dans les allées, qui parlent un peu 
trop fort ou qui, comme ma voisine, me 
passent le coude dans le visage en se 
coiffant. Rien d'une première calfeutrée 
au Rideau Vert: on vient se bidonner et 
se taper les cuisses sans faire de maniè­
re. 

Pas moins de 1 400 000 personnes 
ont vu Broue dans l'une ou l'autre des 
51 villes où on a présenté la pièce. Et 
quand l'annonceur-maison demande à 
ceux qui voient Broue pour la première 
fois de lever la main, j 'a i presque honte. 
Je suis de ceux qui n'ont jamais vu 
Broue. Heureusement, 80 p. cent de la 
salle en est aussi à sa première expé­
rience. 

Chez W i l l y 

Un grand noir et la taverne Wil ly qui 
s'i l lumir •> c lochard complè tement . 
saoul n. Verru fait son entrée.' Les 
rires pai ut n'arrêteront jamais. Sû­
rement déformé par d'autres types de 
théâtre, moins averti peut-être, je subis 
un véritable choc. Je ne trouve rien de 
drôle à la bêtise, à la vulgarité et à 
l'abrutissement des personnages qui ont 
peine à s'exprimor. Il me faudra du 
temps pour « embarquer »... 

a À la base, c'est une tragédio qui 
traite de l 'aliénation de certaines per­
sonnes, précisait Marc Messier, l'un des 
trois acteurs et des sept auteurs de 
Broue. Les personnages sont évidem­
ment tous malheureux: s'ils étaient équi­
librés et bien dans leur peau, on ne les 
verrait pas régulièrement à la taverne. 
On a traité le sujet avec humour tout en 
passant le message, parce qu'une pièce 
montrant des gars qui pleurent dans leur 
verre, aurait été insupportable. Et il ne 
faut pas oublier qu 'à ses débuts, Broue 
était une pièce d'avant-garde ». 

A l 'origine, Broue a failli être écrite 
par le poète et dramaturge Michel G u i -
neau, alors auteur-maison de la troupe 
Les Voyagements qui produisait la pièce. 
Subitement malade. Garneau ne put 
écrire le texte et, dans un état de pani­
que, on demanda a des auteurs et amis 
d ' éc r i r e des sketches autour d ' une 
theme très précis: une journée à la ta­
verne. Les textes ont été écrits en dix 
jours par onze auteurs pour celte pre­
mière version et les répétitions ont duré 
à peine trois semaines^ 

Jean Barbeau, Germain Beauchomp. 
Gaston Caron, Robert Curik,': Frprrcine 
Ruel. Louis Saïa, Claude Meunier, Jean-
Pierre Plante, Marcel Gauthier, Michel 
Calé et Marc Messier étaient leyauteurs 
de la première version de Broue. 

« Cer ta ins vou la ien t r é g ! e r pour 
S 250. se souvient Messier, mois on 
n'avait pas d'argent et on préférai ! les 
payer au pourcentage des recettes. Me-
nier vou la i t même nous donner son 
texte... Plus tard, nous avons modifié lo 
première version et il reste les sketches 
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de sept auteurs. Nous avons éliminé par 
exemple le sketch de Robert Gurik où il 
était question de personnages de la ma­
fia qui se tuaient à la fin. Ca détonnait 
par rapport à l'ensemble de la pièce ». 

T o u t est mag ie 

Ces auteurs qui ont accepté un pour­
centage des recettes ont sûrement pris 
la meilleure décision de leur vie. De 
source particulièrement fiable, j 'a i ap­
pris qu'ils avaient touché $ 2 0 0 000 en 
droits jusqu'à ce jour. Mais dans le cas 
de Broue, tout tient du phénomène, de 
la magie.,Et après dix ans, la véritable 
magie, c'est de jouer encore avec ploî- • 
sir... l a veille du spectacle auquel ' j 'a i 
assisté, on a vu les trois comédiens de 
Broue on train de discuter de certains-
changements à appor ter à quelques 
scènes de la pièce. 

« Q u a n d nous cesserons de jouer 
Broue. et ça peut être l'an prochain ou 
plus tard, j 'ai peur dë vivre une dépres­
sion », révélait Michel Côté, l 'extraordi­
naire interprète du personnage du pom­
pier Pointu dans la pièce. 

«Marc (Messier), Marcel (Gauthier) 
et moi sommes les producteurs de la 
pièce et on s'organise un horaire qui 
nous permet de vivre nos vies de famil­
le : on arrête deux mois l'hiver, quatre 
mois l'été et on se laisse du temps libre 
entre les voyages. Nous' trois, on jouait 
ensemble dans Cyrano de Bergerac à la 
NCT en 1974 avant de fonder le théâtre 
des Voyagements. Personne ne peut se 
mentir, on se connaît tellement. En ap­
prochant la quarantaine, on s'est mis a 
faire du sport l 'après-midi avant les 
spectacle en tournée oour se garder en 
forme et on s'aide dans nos carrières. 
J'ai tourné dans Crusing bar au cinéma 
et Marc a tourné dans Portion d'éternité 
«n plus de jouer dans Lance et compte. 
On ajustait nos horoires pour faciliter la 
tâche de toui le monde ». 

Des complices, de toute évidence, qui 
n'auraient jamais partagé la scène pen­
dant dix ans sans une entente presque 
parfaite. Une grande aventure commune 

qui a même pris le chemin des Etats-Unis, 
à Allentown, Pensylvanie. Un mois de 
spectacles pour les Américains qui les 
ont bien reçus: « On a constaté le pro­
tectionniste américain. Pour continuer 
sur le grand circuit, il aurait fallu céder 
80 p. cent de la production et laisser 
jouer la pièce par des comédiens améri­
cains ».. 

Et c'est au Québec qu'ils préfèrent 
triompher. Un triomphe qui aurait pu être 
encore plus rentable :.« Notre liberté f i ­
nancière nous a permis .de refuser des 
commerciaux de bière... que nous dé­
noncions sur scène. A vrai dire, nous 
aurions préféré un commet c a l de lait. 
Ca oui ! ». 
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À lire en page D3: 

La bande des «six b roues » 

Un monument de bulles 
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Hi ! Ha !... Grand-père ! 
Comment Michel Barrette a créé 

ce loufoque personnage édenté 

• Véritable bleuet originaire d'Alma, Michel Barret­
te était agent de créd.it avant de se lancer dans l'aven­
ture de l 'humour. « À la polyvalente, j 'étais le fou de 
l'école » , a-t-il raconté à Denis La voie avant de don­
ner le curriculum vitae de son célèbre personnage, 
Roland Hi! Ha! Tremblay. P o u r en arr iver à créer ce 
bonhomme. Barret te va d'abord faire du théâtre en 
campant un vieillard. Mais le corset du texte fermé 
n'a pas l'heur d e lui plaire. Jouant les humoristes . 
Barret te raffine son personnage, prenant pour modè­
le — ei jusqu'à ses propres vêtements , hormis le cha­
peau ! — son grand-père! Celui-ci verra plus tard d e 
quoi il a l'air, s u r scène.. 

P H O T O L A P R E S S E . R E N E P I C A R D À lire en page D5 

George Costakis d e v a n t u n d é t a i l d e Voyageur ( 1 9 1 5 ) , de L.S. Popova . 

La collection d'un héros 
Très différentes de Tracy Chapman 

JOCE1VNE LEPAGE 

f { 4 f * ' est bien t rop croche, ces formes-là. 
m o i je pourrais pas v iv re avec ça 

dans mon salon ». d i t une dame d 'un certa in 
âge à son amie, devant une oeuvre suprématis-
te de K l i ounc exposée au Musée des beaux-arts. 
« Merve i l leux , ma chère, d i t pour sa part un 
homme de Sothcby. New Y o r k , â la conserva­
tr ice ianct Brooke, devant les oeuvres de la fa­
mi l le l.mler. Cette manière leur est exclusive, 
on ne t rouve aucun équivalent en dehors de la 
Russie. » Dans quelques années, préd i t - i l à l ' in ­
tent ion de La Presse, l 'avant-gardc russe fera 
des malheurs aux enchères. 

Entre la dame qu i ne peut vo i r une oeuvre 

d 'ar t sans l ' imaginer au-dessus de son d ivan et 
le spécialiste des encans en extase, un couple 
de yuppies consulte fébr i lement le peti t dé­
p l iant remis aux visiteurs. « Cubo- futur ismc, 
suprémat isme. const ruc t iv isme, rayonn isme, 
produel iv isme. ca fait beaucoup de « ismes » 
dans une même journée, d i t doucement la jeu­
ne femme, raudra revenir. » 

Une c o l l e c t i o n e x c e p t i o n n e l l e 
L'exposit ion de la co l lec t ion George Costa­

kis. présentée au Musée des beaux-arts de 
Mont rea l jusqu'au 21 ma i . n'aura peut-être pas 
la cote d'amour de Chagal l auprès des Mon t -

SUITE A LA PACE 0 1 9 

Banana rama: les folles Anglaises 
s'amènent au Metropolis 

É Depuis cinq ans . elles flirtaient avec le 
succès. Si Bananarama ne s'était fait con­
naître qu'en 1 9 8 8 . il se serait sûrement 
trouvé beaucoup de gens pour lever le nez 
sur ces trois Anglaises qui ne se situent pas 
dans la lignée de Tracy Chapman. . . « Il y a 
place pour toutes sortes de musiques, insis­
te Sarah Dallin. membre du trio. En Europe 
en tout cas, on assiste au re tour de super 
auteurs-compositeurs interprètes, mais il y 
a également un nombre incroyable de nou­
veaux groupes pop. Tout ça s'équilibre ». 

À lire en page D17 

Belle et délirante. Du théâtre musicql en deux 
actes*.. Joe Bocan nous matraque le coeur... 
Pour la beauté de ses chansons, pour la grande 
compétence de ses musiciens, pour la scéno­
graphie, Joc Bocan mériterait le Félix du plus 
beau spectacle de l'année." 

Paul Toutant - M O N T R É A L CE SOIR (R.C.) i 
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Télévision 
T H E A T R E 

Clémence Desrochers t t Suzanne Lévesque réunies dans un studio de C K A C 

R.-C. pense à Suzanne Lévesque 
pour son émission culturelle 

DANIBL 
L I M A Y 

L a télévision 
(et les chro­

niqueurs d e ) a 
fait une grosse 
semaine. Pas tel­
lement à l'écran 
que dans les offi­
cines et bureaux 

où se définissent les orienta­
tions et stratégies qui accou­
chent, douloureusement dans 
certains cas, des grilles de l'au­
tomne prochain. Une rentrée 
vitale. 

Par déductions, par rumeurs 
et contre-rumeurs, par coulage 
planifié ou non, les créneaux se 
dévoilent un par un, ébauche 
d'un grand casse-tête dont les 
dernières pièces ne seront pla­
cées qu'à la fin de l'été. Proces­
sus ardu, aux multiples interve­
nants dont Tes intérêts vont 
dans des directions tout aussi 
nombreuses. 

L'Association des réalisateurs 
télé de Radio-Canada fait une 
fulgurante sortie contre les pa­
trons de la Maison; ça n'a plus 
d'allure, disent-ils, la boite est 
entrée dans une phase active 
d'auto-destruction. La guerre 
commerciale a réduit le mandat 
de la télévision d'État à un voeu 
pieux et lointain. Alarme rou­
ge! Tocsin! Tout le monde au 
poste de combat! 

La réplique de la direction de 
la Société arrive vite: les réali­
sateurs veulent politiser la né­
gociation syndicale en cours, 
réaction corporatiste qui ne sert 
les intérêts de personne. 

«La Télévision française de 
Radio-Canada n'abdique pas 
son mandat culturel», déclare 
dans un communiqué son vice-
président, M. Franklin Dela-
ney. Il rappelle que les réammé-
nagements qui arrivent à ce 
temps de l'année provoquent 
toujours «de la nervosité et de 
la mauvaise humeur». L'hiver 
va-t-il finir? 

M. Delaney poursuit en pro­
mettant dans la grille de 1989-
90 « une place accrue aux arts, à 
la culture et à l'information qui 
bénéficiera d'une augmentation 
de ses heures de diffusion à des 

périodes stratégiques de la jour­
née. De plus, la grille de 1989-
90 fera encore davantage de 
place aux productions dramati­
ques, téléromans et téléthéâ­
tres.» 

Arts, culture, information. 
Aux confins de ces trois 
champs, se trouve le magazine 
culturel que RC cherche à met­
tre à l'écran depuis deux, trois 
ans. Toutes les approches ont 
été tentées pour trouver ce nir­
vana télévisuel, quelque part 
entre la tradition culturelle ra­
dio-canadienne et les impératifs 
d'un marché qui oblige à un 
compromis plus populaire. La 
disparition de La grande visite 
eh fournit la preuve par quatre. 

Production-maison ? produc­
tion privée? Un concept reçoit 
l'aval de la direction des pro­
grammes... Hal te ! contre-
ordre! ça ne marche plus. On si­
gne le chèque et on recommen­
ce. Avec des gens de différents 
milieux soi-disant éclairés, on 
organise une session de brain 
storming mais les conclusions 
ne satisfont personne... 

Quelques mois plus- tard, soit 
le 18 mars 1989, des observa­
teurs avertis prétendent que si 
les négociations en cours de­
vaient aboutir, les chances sont 
que, peut-être, probablement, 
le prochain magazine culturel 
de Radio-Canada sera animé 
par Suzanne Lévesque, la Tou­
che-à-tout de CKAC. 

La formule de l'émission 
n'est pas arrêtée mais il semble 
que le créneau, lui, le soit : le di­
manche de 17 h à 18 h. Ça pour­
rait être mieux; ça pourrait être 
pire. Présentement, le magazi­
ne d'information religieuse Se­
cond regard occupe cette case 
et pourra sûrement performer 
d'égale façon à une autre heure 
dominicale. 

On dit que l'émission, sans 
être hautement critique, s'éloi­
gnera de l'approche dite de la 
piogue qui consiste à inviter 
ceux et celles qui ont des choses 
à vendre — livres, disques, 
spectacles — mais en oubliant 
de revenir sur le sujet pour dire 
si c'était bon ou pas. 

À CKAC, l'immense popula­
rité de Suzanne Lévesque a fait 
de son émission une étape obli­
gatoire pour quiconque veut 

vendre quelque chose à Mont­
réal. Tout le monde y passe 
mais ses amis — ils sont 'nom­
breux — ont droit à des fa­
veurs. Comme Clémence Desro­
chers à qui on a consacré un 
avant-midi complet, avant son 
nouveau J'ai show, la semaine 
dernière. 

Suzanne Lévesque connaît le 
monde artistique; elle connaît 
la télévision pour en avoir 
beaucoup fait : le quiz 5 pour I 
à Radio-Québec, le magazine 
culturel Coup d'oeil à RC, Su­
zanne Lévesque en direct, à RQ 
encore, une affaire qui n'avait 
pas duré longtemps. 

Parmi toute ; 'es questions 
que l'on peut oser sur ce 
choix et sur ses '. iplications, la 
plus importante louche à la per­
sonnalité même de Mme Léves­
que: peut-elle travaillera l'aise 
sans l'unanimité à laquelle elle 
est habituée à la radio? 

L ' A M I D U P R O F . . . 
• |e vous rappelle que l'émis-
sion-pilote des Petits débrouil­
lards est diffusée ce soir à Ra­
dio-Québec ( 18 h 30), en lieu et 
place de À plein temps. 

Les Petits débrouillards 
s'adresse aux 9-14 ans et vise à 
susciter chez eux le goût de 1 'ex­
pe r imen ta t i on scientifique. 
Pour la première fois à la télé 
québécoise, les concepteurs ont 
décidé de recueillir les com­
mentaires des téléspectateurs 
sur l'orientation et le contenu 
de l'émission, afin d'offrir un 
produit qui réponde plus préci­
sément à leurs attentes. 

On pourra faire part de ses 
commentaires en remplissant le 
coupon-réponse paru dans La 
Presse de dimanche dernier 
(page C-6) mais qui ne sera pas 
publié demain. On pourra aussi 
téléphoner au numéro qui ap­
paraîtra au bas de l'écran, du­
rant la diffusion de ce soir. 

Dans mon article de mardi 
sur le sujet, je parlais de «Félix 
Maltais, le Prof Scientifix du 
Club des Petits débrouillards». 
On aurait dû lire: Félix Maltais, 
l'ami du Prof Scientifix... Mes 
excuses à ces deux messieurs 
qui travaillent ensemble à la 
revue le me petit-débrouille, 
d'où est parti cet original projet 
de télévision. 

LORRAINE PINTAL 
met ta scène, joue, adapte librement le* mémoires <le Madame de Maintenon et devient 

M a o a M e 
I MMÙOk 
LUUIU 

théâtre 
d'aujourd'hui 

1297, rue Papineau 
Métro Papineau 

Réservations: 
523-1211 

D U 14 M A R S A U 8 A V R I L 
DU MAJHH AU SAMCM A M h 30. MUJT1 PI VUTTE ISAJSCTPUKT. 

| Prix réduit ave la cartm 4 i 4 Jusqu'au 28 mars I 
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Q U A T R E À Q U A T R E D i :nt A i m s n I L H M 

THEATRE DU RIDEAU VERT 
40èmc 
A N N I V E R S A I R E 

D I R E C T I O N 
YVETTE BRINDAMOUR - MERCEDES PALOMINO 

M a r . a u ver t . : 2 0 h ; s a m . : 1 7 h , 2 1 h : d i m . : 1 5 h. 

C O U P A B L E O U N O N C O U P A B L E ? 
Le jury, choisi dans le public, décidera! 

de traduction mise en scène 

Ayn Rand Luis de C e s p e d e s Daniè le j Suissa 

M A R I E T I F O 

G É R A R D P O I R I E R 

J A N I N E S U T T O 

PIERRE C U R Z I 

L I L I A N E C L U N E G É R A R D D E L M A S 

F R A N Ç O I S C A R T I E R G E O R G E S C A R R É R E 

SERGE T U R G E O N C L A U D E G A I 

D O M I N I Q U E B R I A N D S E R G E B O S S A C 

A N D R É M O N T M O R E N C Y J E A N L ' ITALIEN E R I C C A B A N A 

Dt'cor: CLAUDE GIRARD Costumes: FRANÇOIS BARBEAU 

© 4664, rue s t -Dems • R é s e r v a t i o n s de 12h a I 9h 

Métro Laurier, sortie Gilford 844-1793 

Votre soirée de télévision 

CHOIX D'EMISSIONS 
por Donie) Uemov 

Midi œ — Festival Hitchcock 
« S a b o t a g e » , suivi de 
« Young and Innocent» à 
13 h 40, «The Man Who 
Knew Too Much » . à 
15 h 30, « Vertigo* à 18 h, 
«Rear Window » , à 21 h, 
«The Birds » à 23 h 30. At­
tention ! l'horaire peut 
changer 

18:30 CD — Les Petits Débrouil­
lards 
Voir la chronique Télévi­
sion. 

20:00 69 — «Quadrophenla» 
La guerre entre Mods et 
Rockers en Angleterre au 
début des années 60. Hea­
vy! 

21:00 CD — «Trois hommes et un 
couffin» 
Trois célibataires (français) 
s'essayent aux tâches pater­
nelles. 

21:00 03 — « Hannah and her Sis­
ters » 
Du Woody Allen typique 
avec Mia Farrow. 

23:15 ID — «Los noces barbares» 
Enfance malheureuse, «asi­
l e » , évasion, souvenirs... 
Un film de la Belge Marion 
Hansel. 

HORAIRE REVISE 

Minuit GD — Douce Libertine 
Avec Mylène Farmer. 

18 h 00 18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20 h 30 21 h 00 21 h 30 22 h 00 22 h 30 23 h 00 23 h 30 
o Sci#yrtnecntre(t!h05) Hockey: le CanacSen de Montréal vs les Penguins de Prttsburgh. TctejoufMl/ Sports Clujmpîonnats da Desktops srtistJqus (22h35) Tèlésélacticn (23*40) 

G D BaskettwR (12h) Wonderful WorM o> Otsney World Figure Skating Championships West 57 th The News Magnum P.L 

© News on 5 M ' A ' S ' H Casta 227 Amen The Golden Girts Empty Nest Hunter News 5 Saturday Night Live 

O Nsws Saturday Report N n M r f Golden Girls Hockey: le Camden de Montréal vs les Penguins de Pittsburgh. Spitting Image The rational Newswatch (23h20) 

O Cinéaste "Cap sa les M M " (TTMOj. 
- , 

Cinéma du saaecS: "Bonjour les vacances". , ' 7 Journal intime Lotto 6/49 (221)53) NouvdesTVA "Atout coeur" 

O t C;M-««n:"Cap9Utaéiolej"( l7M«). Cinéma du samecc "Bonjour les vacances". Journal intime Lotto 6/49 (22H53) NouvekesTVA "Atout coeur" 

o Regional Contact Star Trek: The Neil Generation Nkjht Court Movie Sceciar. "Return of theJedT. CTV National News 6/49*Nightfcns 

3D TVBNews AOL news Star Search Mission Impossible A Man Called Hawk Murphy's Law Nightbest/ABCNews rreooy s wgnunste 

L D ScuDyrtncontrt(tlh05) Samedi de rire Hockey: le Canadien de Montreal vs les Penguins de Pittstwrgh. Télejoumai/Sports Championnats de patinage artistique (22M5) Bronco Bïy(23h48) 

CD Ici Montrai BugsButny La Lutte WWF Cinéma du samedi: "Bonjour les vacances''. Journal intime Lotto 6/49 (22h53) Nouvelles TVA Ciné-lune 

CD Pisse Dick k W s Hockey Family Ties Starting from Scratch Mission Impossible Academy Performance: "Hannah and Her Sisters". CTV National News P u t * 

09 Sctlyreflcontre(18M5) Samed* 'erire Hockey: le Canadien de Montréal vs les Penguins de Pittsburgh. Téléjournal/SportS Championnats de patinage artistique (22h35) Bronco Bifry(23b40) 

CD PiJK-Pirtoul Peins Débrouilards Cousteau: rHéntage de Cortei. Paner pou parler Ciséanéma: "Trois Hommes et un couffin1'. UOap(22h50) Ciné-répertoire: "Les Noces barbares ' |23n15). 

S3 A B C N t w i Twilight Zone Star Trek: The Neil Generation. Mission Impossible A Man Called Hawk Murphy's Law ABC News War...|23h15) 

• Polka Dot Door On The Très" Doctor Who The Science Edition Movie "Wing end a Prayer". Conversations (21M5) Movie: "Happy land" I22!t15). Conversations 

SB Movie: "Seer Window". ^ Birds" 

69 Top Jeunes» MaeGyver OnémarLaMeuche". Le Grand Journal Parlez-moi tfamour "FcmfMî" 

® Mr. Blandtncj Bwlds nia Drttffl House (17h15) Trie Sling |19ti15) The Beauty and the Beast . 

(3) Entrepreneurs Inc. 0céanioues(1Sh2S) Le Journal TF1 A comme Artiste Avis de recherche: Bernard Tapie. L'Oeil en couksses lui 3 Montréal Cargo de nuit Le Oivan (23M0) 

S3 Musique Vidéo VoaPop FHm musical: "G.adr.cherJa" ConcerrPhjs: Glass Spider Tour: David Bowie. 

m Nuts Moving Action Jackson Bloodsport(23hl5) 

m ÉJRiite et Flash me (17h30) LEscnt d'équipe IIÎW5) Jimmy Reardon Ain portes de renier (22h35) 

• Changement de dernière heure. 
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«Broue», dix ans après: 
un monument de bulles 

M A R I O 
M Y 

O n pouvait voir, sous la marquise de la rue 
Sainte-Catherine, les autobus qui d'habi­

tude sont plutôt stationnés près des Variétés, 
rue Papineau. Vous savez, ces autobus nolisés 
qui déversent sur les trottoirs de Montréal des 
grappes de joyeux provinciaux — et surtout de 
joyeuses provinciales— à qui, en 24 heures, on 
fait avaler 500 kilomètres de route, le théâtre 

de Gilles Latulippe, l'émission de Pierre Marcotte, le spaghetti 
de Da Giovanni, la bière du Vieux Munich et parfois, en pri­
me, les danseurs du deux-quatre-vingt-unl 

Bref, ce soir-là, j'étais planté sous la marquise du théâtre 
Arlequin. |e regardais entrer les gens, les femmes pompon­
nées qui se bidonnaient à l'avance et les hommes qui. ayant 
personnellement connu l'ère des tavernes, se gonflaient de 
fierté à l'idée de faire, par procuration, partie du show. 

Fascinant. 

De ces sortes de gens qu'on ne voit dans aucune autre salle 
de spectacles; dans quelques cinémas, peut-être, le samedi 
soir? Si l'expression vrai public veut dire quelque chose, c'est 
bien à cet endroit-là! Michel Côté y a pensé, lui aussi. Le len­
demain, à la radio, je l'entendais dire: « Habituellement, une 
pièce qui marche très fort, ça va chercher 60 000 personnes. 
Vous vous rendez compte?... » Côté, Marc Messier et Marcel 
Gauthier, eux. se sont agités devant près d'un million et demi 
de spectateurs. Un million et demi'. 

On comprendra donc que, depuis plusieurs années, j'avais 
l'atroce impression d'être la seule personne au Québec à 
n'avoir pas vu Broue (ce en quoi je me trompais: il y avait 
aussi Beaunoyer... ). Cette négligence ne m'empêchait d'ail­
leurs pas de connaître par coeur plusieurs des répliques de la 
pièce, devenues depuis belle lurette des classiques de l'image­
rie populaire. 

Santé... et bien-être social! 

j'ai connu, moi aussi, l'ère des tavernes. O h , dans ma prime 
jeunesse, remarquez. A un âge où je n'avais même pas le droit 
d'être là... 

|e me souviens de l'entrée en vigueur de cette loi qui allait 
fermer les tavernes, ouvrir les brasseries, jeter le mâle de l'es­
pèce homo quebecensis dans des abimes de perplexité... Un 
bon aubergiste du nom de Jack —est-ce que tous les waiters 
ne s'appellent pas j ack?—, qui trimbalait ses pichets dans les 
caves du Foyer, rue Saint-Jean à Québec, m'avait dit avec une 
tristesse infinie: « Moi, j ' iâche toutte. Les femmes, ça prend 
d'Ia place pis ça boit pas... C'est la fin de ma biznessl » 

Je n'arrive pas à me rappeler si Jack avait vraiment aban­
donné à ce moment-là. Mais tout le monde aura constaté que 
les femmes n'ont pas anéanti l'industrie de la bière... même si 
leur présence a passablement transformé l'ambiance de ces 
lieux sacrés. 

Ce dont Broue ne rend pas compte, évidemment. 
La pièce accuse ses dix ans et, d'un certain point de vue. a 

produit sur moi le même effet que le célèbre Oh Calcutta vu 
sur Broadway plus d'une décennie après sa création (il ne 
m'est jamais arrivé, sauf cette fois-là, de profiter de l'entracte 
pour fuir un musical new-yorkais... Remarquez que, pour 
Broue. je suis resté jusqu'à la fin). 

Il y a une question que l'on pose continuellement, aujour­
d'hui, à propos de Broue: la pièce est-elle toujours d'actuali­
té? Voilà: j 'ai bien peur qu'elle ne le soit plus du tout. Elle 
demeure drôle, mais ne veut plus rien dire. Elle est drôle par­
ce que les comédiens sont excellents, parce que les situations 
seront loufoques de toute éternité. Drôle aussi, il faut bien 
l'avouer, parce que les blagues font un peu beaucoup dans le 
pipi-caca, et qu'il sera toujours réjouissant de voir quelqu'un 
péter sur scène... 

Le deuxième degré, vous dites? Ah oui, le deuxième degré... 
Demandez à madame Chose ce qu'elle en pense, du deuxième 
degré ! 

Personnellement, je ne suis pas sur de l'avoir attrapé au vol, 
ce degré-là. Dénonciation d'un certain machisme? Ce machis­
me-là a tellement été dénoncé qu'il a depuis longtemps été 
arrêté, inculpé, cité à procès, jugé, reconnu coupable, con­
damné et exécuté. Variation sur le thème de l'alcool qui rend 
l'homme semblable à la bête? Essayez de me dire ça sans rire. 
Dénonciation du système (produisant sur l'homme, on l'aura 
compris, le même effet)? Ça serait l'bout d'Ia m..., pour de­
meurer dans le ton. 

Remarquez, je n'ai rien contre une bonne dose de vulgarité 
dans la satire sôôôcialc; l'humour aseptisé ne vît pas, comme 
le mot l'indique. Pourfendre le type d'humour qui se pratique 
aujourd'hui est devenu un sport national auquel se livrent 
déjà suffisamment de moralistes cultivés, éclairés, sérieux. Et 
supérieurement assommants. 

Bref, Rock et Belles Oreilles font aussi dans le scato, à l'oc­
casion, et ne s'en portent pas plus mal. Mais leurs blagues ne 
durent pas dix ans. 

Remarquez, aussi: il est bien difficile de s'en prendre au 
succès. Or, Broue marche plus que jamais, c'est indéniable; la 
pièce est encore bookêe des mois à l'avance. Vox populi, vox 
Dei. n'est-ce pas, et toutes ces sortes de choses. 

Alors? Alors, ce qui agace à la fin, dans Broue, ce n'est ni la 
vulgarité en elle-même, ni ce succès quasi-indécent. C'est de 
voir se gaspiller tant de talent, tant de temps, tant d'argent 
dans une entreprise qui, en une décennie de bifurcations, de 
revisions et de compromis, est devenue un monument élevé à 
l'inutile. 
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Santé... et 
bien-être 

social! 

Marc Messier, Marcel Gauthier et Michel Côté. 

L'équipe de Broue: une demi-douzaine 
de joyeux complices... et un mannequin 

J E A N 
B E A U N O Y E R 

P ar tout en 
p r o v i n c e , 

dans les sa l les 
qu'ils occupent ré­
gu l i è rement , on 
les appe l le « les 
broues », une équi­
pe de six person­

nes. Marc Messier, Marcel Gau­
thier, Michel Côté bien sûr, mais 
aussi Bernard Monfette, régisseur 
du spectacle. Michel Tremblay, 
éclairagiste et Clément Des Ro­
siers pour les costumes et acces­
soires. 

Bernard Monfette. le frère de 
l'unique Mouffe, parle d'une « fa­
mille de six ». Depuis 1982, la fa­
mille demeure unie, prospère et 
joyeuse. Les trois membres les 
moins connus de la famille, les 
trois techniciens qui s'effacent 
dès que le rideau se lève, sont les 
meilleurs juges, les meilleurs 
spectateurs et les plus grands dé­
fenseurs de cette grande entrepri­
se qu'est Broue. Ils ont tout vu, 
tout entendu depuis le fond de la 
salle avec l'oeil de Monfette jus­
qu'au fond des coulisses où Clé­
ment Des Rosiers attend l'un des 
comédiens, pendant le spectacle, 
avec un costume sur les bras. 

Et on pourrait parler d'un sep­
tième personnage, Verru, le man­
nequin qui remplacé l'un des co­
médiens pendant le spectacle. 

Le septième homme 
« O n a refusé de laisser entrer 

Verru pour des questions de sécu­
rité lors d'un spectacle que nous 
présentions à la prison de Co-
wansvi l le , racontai t Bernard 
Monfette. Mais Verru est essen­
tiel au spectacle et il fallait trou­
ver une solution. O n a donc rem­
placé le mannequin par un pri­
sonnier. Quand le prisonnier s'est 

levé à la fin du spectacle et a fait 
connaître sa véritable identité, il 
a obtenu un standing ovation de 
la part de ses camarades. Un 
grand triomphe pour lui. 

« On a eu d'autres problèmes 
avec Verru. Combien de gardiens 
de sécurité ont tenté de réveiller 
le mannequin que nous avions 
laissé dans les coulisses pour la 
nuit? Un mannequin qui s'est 
transformé pendant les années. 
Au début il n'avait pas de visage 
mais il y a quelques années, nous 
avons fait faire le moule du visage 
de Michel Côté pour rendre le 
mannequin encore pus vraisem­
blable. Lorsqu'on voyage, on le 
transporte toujours dans un cer­
feuil ». 

Les trois techniciens, bien mal 
à l'aise pendant cette entrevue 
que je leur ai demandé, parce que 
« il ne faut pas que le monde voit 
la magie », remplissent en fait 
bien d'autres fonctions. 

Ils sont parfois confidents, in­
firmiers, médecins, conseillers et 
supportent moralement les comé­
diens. 

Â Toronto, une femme a quitté 
en courant et a vomi à quelques 
pas d'un technicien. On raconte 
même qu'une autre dame d'un 
certain âge est morte après avoir 
suffoqué de rire après le specta­
cle, toujours à Toronto. On a déjà 
appelle l 'ambulance poure soi­
gner certains spectateurs qui 
avaient des haut-le-coeur. Proba­
blement après vu et entendu le 
sketch sur l'indigestion de pizza 
que je ne vous décrirai surtout 
pas... 

À Toronto et au Canada an­
glais, c'était toute une aventure. 

« Les comédiens n'étaient pas 
tout à fait à l'aise, souligne un des 
techniciens. Michel Côté, surtout, 
perdait beaucoup de son impact. 
C'est Marcel Gauthier qui était le 
plus en évidence en anglais alors 
qu'ici, il a surtout le rôle du 
straight man ». 

PRÉSENTS 
EN COLLABORATION AVEC 
PRODUITS SHELL CANADA LIMITÉE 

C R É A T I O N 
P O U R 

E N F A N T S 

5 ANS ET PLUS 
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À propos de l'expérience au Ca­
nada anglais, Marc Messier disait 
que les gens là-bas « nous 
voyaient comme un sujet d'étude 
des Canadiens-français et non pas 
comme une troupe de théâtre qui 
touchait à un problème universel. 
Nous n'avons plus envie de le re­
faire en anglais et il faudra que ce 
soit une troupe anglophone qui 
prenne la relève éventuellement. 
Nous toucherons les droit ». 

Des gens heureux 
Il serait facile' de croire que 

Broue est une entreprise surtout 
rentable. U n énorme succès évi­
demment, de grandes salles com­
bles partout mais l'entreprise est 
coûteuse si l'on compte les frais 
de transport, les droits d'auteur, 
les salaires de la famille ainsi que 
de la douzaine d'employés qu'on 
engage sur place afin de démon­
ter le décor en trois ou quatre 
heures. O n a réduit la fréquence 
des spectacles à 120 par année 
( 180 au début) et on a démantelé 
la deuxième troupe qui avait pré­
senté 250 spectacles jusqu'en 84 : 
« C'était plus payant en droits, 
mais ça mélangeait les gens qui fi­
nalement préférait la troupe ori­
ginale », précisait Michel Côté. 

Les techniciens sont évidem­
ment bien heureux du succès de 
l'entreprise: « Dans notre milieu, 
nous sommes prévilégiés. Nous 
avons une sécurité d'emploi rare. 
Depuis 82, on ne fait que ça, pas 
le temps pour autre chose. Il faut 
vérifier ou déménager les décors 
durant l'après-midi et travailler 
en coulisses le soir. Dernièrement 
à Chicoutimi, il y a eu cinq pan­
nes d'électricité et les gens ont re­
fusé de nous laisser partir: le 
spectacle a fini à une heure trente 
du matin. Les gens nous aiment 
partout où nous allons et l'équipe 
est composée d'amis et de vérita­
bles professionnels qui sont d'une 
incroyable rigueur. Après dix ans, 
ils prennent encore des notes sur 

le spectacle et cherchent des a m e ­

l i o r a t i o n s » . 

C'est Michel Cô té qui affir­
mait: « E n fait, le spectacle et' 
presqu'infaillible et une autre 
troupe pourrait avec le temps se) 
faire accepter du public et fonc­
tionner tout aussi bien. Nous 
nous arrêterons sûrement quand 
nos salles ne seront plus pleines 
et ça peut être bientôt : on ne peut 
pas présenter ce spectacle dans 
une moitié de salle, ce serait trop 
coûteux. Alors on se retire et un 
an ou deux après, on annonce le 
retour de Broue et c'est la même 
folie qui reprend. O n ne sait 
pas ». 

Les techniciens sont catégori­
ques: « C'est tout vendu pour les 
mois à venir. On est bon pour un 
an ou deux et peut-être trois en­
core. On aimerait faire autre cho­
se mais ce n'est pas facile de bri­
ser une équipe gagnante ». 

« Le plafond au Québec est de 
deux millions, précise Marc Mes­
sier. Nous avons été des précur­
seurs en présentant plus de 1 000 
représentations de la même pièce 
et après nous, d'autres troupes 
joueront aussi longtemps et on 
n'en parlera pas autant. La Dépri­
me a joué plus de 300 fois. Nous, 
on s'amuse encore parce que le 
public nous nourrit chaque soir, 
jamais, ça n'a été plate de jouer 
Broue, parce que nous étions at­
tendus avec d'énormes attentes 
dans chacune des villes où nous 
passions. On voyait des gens dans 
la salle qui semblaient nous dire: 
« On a tellement entendu parler 
de vous autres, essayez donc 
maintenant de me faire rire si 
vous êtes capables!». Des gens 
qui bien souvent n'étaient jamais 
venus au théâtre. Si nous avons 
réussi à leur donner le goût du 
théâtre, c'est déjà pas si mal ». 

Le 21 mars prochain, Broue 
aura dix ans et près d'un million 
et demi de spectateurs dans sa 
manche. Chapeau messieurs! 
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SPECTACLES 

Roland Hi! Ha! Tremblay: le succès 
qui pousse Michel Barrette sur scène 

D E N I S 
L A V O I E 

v a l e n t e , 
j ' é t a i s le fou de 
l'école. Quand j'ai 
commencé à faire 
de l'improvisation, 
alors là j'étais plu­
tôt pourri. Mais, 

en fin de saison, j'ai été choisi 
comme le meilleur joueur. » 

11 n'en fallait pas plus à Michel 
Barre t te , Bleuet o r ig ina i r e 
d'Alma, pour qu'il décide de quit­
ter un emploi stable, comme 

j agent de crédit dans une institu-
] tion financière, pour devenir ar-
j tiste, aujourd'hui vedette de l'hu­

mour grâce à son célèbre person­
nage de Roland Hi! Ha! 
Tremblay. 

Pour en arriver à créer ce fabu­
leux bonhomme. Barret te va 
d'abord faire du théâtre et per­
sonnifier un vieillard. Mais le car­
can du texte n'a pas l'heur de 
plaire au talentueux improvisa­
teur. «|e trouvais ça pénible. Je 
voulais améliorer le personnage 
et on me disait que c'était du ca­
botinage.» 

Se risquant donc à jouer les hu­
moristes, Barrette raffine son per­
sonnage, prenant pour modèle 
son grand-père, lui empruntant 
jusqu'à ses propres vêtements ( 
sauf le chapeau). Celui-ci ne ver­
ra que le 8 avril à Chicoutimi de 
quoi à l'air en spectacle cette 
transposition faite par son petit-
fils. 

Au départ, c'est sur son talent 
d ' improvisa teur que mise le 
comique. Celui-ci croise André-
Philippe Cagnon avec lequel il 
partage l'affiche à ses débuts, 
alors qu'il prend plus de place à 
cause de ses grimaces. « |e me lais­
sais aller à partir d'un thème. |e 
patinais, le faisais n'importe quoi 
pour faire rire.» 

Véritable «moulin à paroles», 
«garlot» comme il se définit. Bar­
rette n'a pas perdu ce don de con­
teur. «J'improvise encore beau­
coup, même dans le geste. C'est là 
que j'ai du fun. Et avec mon per­
sonnage je peux me permettre 
d'avoir le fou rire. » 

D'abord connu comme Racing 
Barrette, le personnage hurluber­
lu de Barrette a pris sa vraie for­
me à l'occasion d'un festival à 
Aima, où il devait lancer pour la 
première fois son cri de rallie-
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ment «Hi! Ha!», instantanément 
repris par la foule. 

Ce n'était que le début d'une 
longue série de prestations qui al­
laient amener Barrette à se lancer 
dans l 'arène de l 'humour des 
Lundis des Ha! Ha! dont il devait 
être l'un des animateurs. Par la 
suite on le volt au petit écran 
dans l'émission Casse-tête. 

Roland Hi! Ha! Tremblay a vite 
fait fureur, devint même vedette 
d'un message commercial. Mais 
Barrette a dû apprendre à la dure 
école des petites scènes, et ce 
n'est que maintenant qu'il peut 
partager l'affiche avec Roland Hi! 
Ha! Tremblay, dans son premier 
vrai spectacle, présenté au théâtre 
Saint-Denis, à compter du 21 
mars. 

Ce spectacle nous permettra de 
découvrir le vrai Barrette, en 
«stand up comic » pour la premiè­
re moitié de sa performance. 
«C'est un défi que de rentrer en 
Barrette. Et les gens ont de la dif­
ficulté à croire que tout ce que je 
dis sur mon grand-père est essen­
tiellement vrai, et même en deçà 
de la réalité. Il est plus drôle que 
Roland ou les caricatures qu on 
peut en faire.» 

« Dans cette première partie, où 
je veux démontrer que je peux fai­
re autre chose que d'ôter mes 
dents, je ne peux quand même 
pas me permettre le dixième de ce 
que dit Roland Hi! Ha!», ajoute 
Barrette. 

La deuxième partie du specta­
cle promet donc une ascension de 
rire, l 'humoriste sachant bien 
qu'il serait difficile de convaincre 
le public que son Roland Hi! Ha! 
n'est pas drôle. Cet original, qui a 
sa vision bien à lui du monde, un 
univers intérieur plutôt absurde, 
«se prononce sur tout sans réflé­
chir», a l'air d'un clown pour les 
jeunes, et touche facilement un 
public plus âgé. 

«Roland est un personnage qui 
parle au public, le regarde. J'aime 
d'ailleurs m 'at taquer à celui qui 
ne l'aime pas, et se force pour ne 
pas rire.» C'est ainsi que le fantai­
siste se pose le défi de faire rire, 
seule mission de son personnage. 

« Il a ses fiertés. Contrairement 
à la plupart des gens, lui il est sûr 
que l'herbe est plus verte chez-Iui 

Michel Barrette a pris son grand-père pour modèle. 
que chez son voisin. Et, vantard, 
il peut parler de ses amitiés avec 
Elvis Presley, ou de la carte pos­
tale que lui envoie Pierre Lacroix. 
Il a même la prétention d'être 
meilleur cascadeur qu'André-Phi­
lippe Gagnon.» 

Étonnant que ce personnage 
farfelu ait même réussi à faire un 
succès de son premier microsil­
lon, Le temps d'une dinde,qu\ 
s'est vendu depuis le temps des 
Fêtes à plus de 86000 exemplai­
res. 

«Quand je sors de scène, j'au­
rais envie de recommencer. Y a 
tellement d'énergie à sortir de 
Roland que même lorsque je file 
mal, en embarquant dans le per­
sonnage je trouve un regain de 
force. Et quand je sors de scène 
j'en ai encore pour une demi-
heure à vivre dans le personna­
ge», de raconter Barrette. 

«Roland n'a pas de message, ne 
veut pas changer le monde mais-
. . . faire rire. Je n'ai donc pas la 
prétention d'avoir changé l'hu­
mour ou d'avoir inventé quelque 
chose de phénoménal, mais un 
personnage qui, aux yeux du pu­
blic, assez âgé en général, passe 
pour être fou raide.» 

P H O T O RENE PKÂMD.i» Prme 

PHOTO DENIS C O U R V I U E . U f 

Roland Hi I Hal Tremblay, le personnage à succès de Barrette. 

A C C U S É D E M E U R T R E ! 

On a trouvé un 
cadavre? 

Serez-vous accusé de 
meurtre? 

Venez participer. 
Meurtre sur le matelas 

Jusqu'au 23 mars 1989 
TOUS LES JEUDIS DE 

18 H 30 à 22 H 30 

3 5 $ p.p. REPAS ET SOIRÉE 

AUBERGE LE VIEUX ST-
GABRIEL 
426 rue St-Gabriel, Montréal 
Réservation: (514) 878-3561 

Autre spectacle à Lachute 
Int.: 476-1302 

L E S M Y S T E R E S ^ 

E D O U A R D M A Y ' ^ V I 1 ^ ^ ™ 

QUATRE A QUATRE 
T R O I S THEATRES ET LE PUBLIC 

[ A C C U S E D E M E U R T R E ] 

On a trouvé un 
cadavre? 

Serez-vous accusé de 
meurtre? 

Venez participer. 

P R O F O N D S O M M E I L 
jusqu'au 29 mars 1989 

tous les mercredis 
de 18 h 30 à 22 h 30 

3 5 $ p.p. REPAS ET SOIRÉE 

LA DEVINIÈRE 
225. rue St-Laurent ouest, 

Longueuil 
Réservation: (514) 463-0666 
Autre spectacle à Lachute 

Renseignements: 476-1302 

> L E S M Y S T È R E S 

E D O U A R D M A V 

111 11 M I 111 11 11111 11 I I 111111 I f 1111 11 M 1 1 

TIN AU SUR... 
VOUS AVEZ RENDEZ-VOUS AVEC LES NUMÉROS UN À MONTRÉAL! 

QUAND CKAC PARLE... TOUT LE MONDE EN PARLE 

CKAC73 
LA SUPER STATION DE MONTREAL 
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U5PROWCIlO»CtK»HINF IAR«»?Ç PKl>LMIV BIG BANG BLUES 
r é c i t h o m é r i q u e 

M m " à 

p r é s e n t e 

R u e d e s V i o l e t t e s 

C u m u p l i i >i i o t m i s t . ' e n s i i . ' i n 

S u z a n n e L a n t a g n e 

Du 21 mars 
au 16 avril 
à 20h30 

de diane blanchette 

iiiec 

michel-andré eardin 
-t «y/ r ie germain 
mise e n scène 
michèle normandin 

US I0GESII 

scénographie 

pierre perrault 
musique originale 

andré angelini 
assistance a la mise 

en scène et éclairage 

manon choinière 

1 2 3 7 Songuinet (Métro B « r r i - U Q A M ) Réservations 9 8 2 - 0 7 4 0 

9 AU 26 MARS 1989 
MARDI AU SAMEDI A 20H. DIMANCHE A 15H. 

1 r 

T H K A T K K m rAFÉ D E I.\ P L A T E P R É S E N T E 

COMME ON REGARDE 
TOMBER LES FEUILLES 

de Yves Marchand 

d a p r è s Guy d e Maupassonl 

présente 

li- l ln'.ilrcdu 

Public 
6 ans et plus 

^ J 
> P ^ ' 

" T T " i n nliTiiftriTii 

avec 
Luc Durand Guy Nadon 
Mise en scène Jean-Louis Roux 

Scénographie G u y Neveu , Eclairages M i c h e l B e a u l i e u 

texte et mise en scene: Reynald Robinson assistance a la mise en scene: 
Lise Castonguay, Suzanne Poliquin decors et costumes: Michel Gauthier 

musique: Robert Caux. éclairages: louis Marie Lavuie Avec Marie Dumais, 
Denis Lamontagne, Hélène lec lerc , Guy-Daniel Tremblay 

La Maison-Théâtre, 255 Ontario Est 

288-7211 

' A L C A N • Ç 

Bureau bfer 
duCcnoda 

Central» 
a» renseignement 
du Québec 

Mr*O-0u«b»C 

du 15 mars au 6 mai 1989 
Théâtre du Café Re«.e<..it<om téléphoniques Ou mardi j u •.dnier*. 70n Une prortuchon 

de la Place 514 M ? 2112 Frais de service de la Socieie 
Plili ç des V i s Redevance de IS m j r d t m e a r e d i ieudi 12S de la Place d « \ Arts 

sur tuj t Dii 'el de plus de 7S .endr rd i samed* 14S de MonVea l 

«Etend* la main ver* le péché; du péché vient la jouissance.» 

L ' É V E I L D U P R I N T E M P S 
D'après le texte de Frank Wedek ind 

assistance * U mise en ^céne Claude Lemelin 

scinovr.iphie: Danlclt.- Lévcsque. co ;tumes : François àt-Aubin. 

mu-ique: Chrùnan [homos, éclairages: Claude Accolai 

Avec: Patrice Coquereau. Anne Dorval, 
Sylvie Drapeau, David Lahaye. Gary- Boudreault. 
M i r i e Codebecq. Luc Gouin. Suzie Lemoinc 
Luc Picard. Dominique Quesnel, Denis Trudel. 
L.ibelle Vincent 

rraduction: J e a n - L u c Denis 

- • r>. uyroduGfion U e 
petit a petit 

Il THEATRE 'A du C J L . V T S O l ' . S 

Mise en scène: R e n é R i c h a r d C y r 

21 MARS AU 13 MAI , 20h00 

R E S E R V A T I O N S : 
S A 5 - 7 2 7 7 
relâche d i m a n c h e e r lundi 

t i t m i a B 

.^iîtulfiluK 
1IIIIMM1U 

T H É Â T R E D E 

Q U A T ' S O U S 
Î O O E S T . A V K O I S S P I N S 

ÀRBONE 14 
LE D O R T O I R 

En coproduction avec le Centre National des Arts 

de Gilles Maheu 
du 19 au 29 avril 

•Le Dortoir est un pur état de grâce... 
Il ne faut pas rater une telle réussite 
exceptionnelle... 
I e Dortoir est une manifestation d'artiste visite 
par le génie.-

R. Levesque . l e Devo i r , n o v e m b r e 1988. 

<Le Dortoir est un spectacle à couper le 
-ouffl*'..." 

C . M o n t e s s u i t . tourna i de Montreal, 
novembre 1988. 

... de* chorégraphies exceptionnelles...» 
I. B e a u n o y e r . La Presse, n o v e m b r e 1988 . 

... The Dormitory has been hailed as one of 
the best new works of Montreal's theatre 
season.» 

v G o d f r e v . T h e G l o b e . ind M a i l , n o v e m b r e 1"88. 

S P É C I A L prévente 
jusqu'au 14 avril 

AO 
t e P ' è * c t \ v \ i SE"** 

O P I U M 
de Lome Brass 

du 10 au 20 mai 
-Opium est un des plus beaux paysages de 
rève qu'il m'ait été donné de voir sur scene... 
Un délire de «Son et Lumière» qui couperait 
le souffle à Steven Spielberg...» 

W . C r i g i b y , T h e G a z e t t e , janvier 1 9 8 , . 

•Une vision percutante de l'inconscience 
humaine... Carbone 14 étonne, subjugue, 
fascine. On assiste à chacune de ses creations 
comme à un événement, comme si l'on vivait 
un moment privilégié.» 

R. B e r n a t c h e z , La Presse, janvier 1 9 8 / . 

rUne force d'évocation hallucinante...» 
A. Bou langer , C o n t i n u u m , janvier 1987 . 

«Ce qui étonne avec Carbone 14, c'est d'être 
étonné encore, aussi précisément et aussi in­
telligemment.» 

C.A . U n i e l , M o n t r e a l C a m p u s , janvier 1 9 8 T 

RESERVATIONS IMMÉDIATES AU 521-4191 ET AUX GUICHETS A D M I S S I O N S 

C'ETAIT 
AVANT LA GUERRE 
A L'ANSE A GUES 

f 

de Marie Laberge 

Hise ert scene Lorramt Pimtal 

Decor Mamm fmU'J 
<~mtmes V i e M - 4m4rr 7*i*m - / • 

(•lair,n*ei lare Ptvih* 
Unsstjttt Pirrtr * f - w a » 

Regie Auirt N*«V 

MkbeUat Benunt 
MkhtlDtdgle 
PasakPermn 

Denise Filiatrtulr 

Réservations (514) 253-9974 
les vendredis et samedis à 20hi0 

jusqu'au 22 avril 89 
'frais de service sur carte Je crédiii 

Une production de 
La Souvetle Compagnie théâtrale 

l m i c l m e i • v i i | | 

4JS.1. rueSte-CathenneEst Montréal 
Direction artistique Jean-Luc Basher 

t h é â t r e d e n i s e - p e l l e t i e r 

Un spectacle 

rafiitcliisunt pour jtunss... 

et moim 

qui aborde de front 

mais avec humour, 

sensioilité et réalisme 

le I t e m anju 

de <la premiere fois» 

»n arrout. 

i de I* 

• Meilleure production 

Jeunes publics» 1988-1937 

jecerne par 

l'Association québécoise 

des cn'iques de théâtre. 

Les productions 

M i CMra Ptuline 

Auteurs' 

interprètes : 

Sylvain Hétn 

Jean lassant 

Sylvie Prvvsst 

Mise en scène 

Daniel Sirnerd 

STEINBERG 

C O N S E I L 

D E S X R T S 
I'OMS'L'NALII 
L ' R S a i ' 
•Jl MO 

29 mare 1989,20 h 
Auditorium 

Maison de la Culture du 
Plateau Mont-Royal 

465, avenue Mont-Royal Est 
872-2267 

.10 mars 1989, 19 h 
Auditorium 

Maison de la Culture de 
Notre Dame de Gràcn 

17S5. rue Botrel 
872 2157 

1" avril 1989, 20 h 
Auditorium Verdun High School 
6100. boat Champion 
Verdun 
765-7170 

11. 12 et 13 avril 1989 
Marché Maisonneuve 
Maison de la Culture de 
Maisonnouve 
4375, rue Ontario Est 
872 2200 

J O U E R O A N S ' . H E ft un ( i o g n i m r v M <t<~ i o u m « w > du ConMtf l dr> <fn*. ; j - i j Commc«né*«i t« 
u r b d i n r d » Mo»-.»fe<»1 - o ' lol ldliorntion itveC 1*9 ?0 rfMKHCipJliW*» «J** • <*** Wo o fr » » , , » 



DANSE 

Des bribes du Festival international de nouvelle danse 
P A S C A L E 
B R E N I E L 

collaboration spicialr 

g es organisa-
• leurs du Festi-

I val international 
de nouvelle danse 
ont profité du pas­
sage à Montréal du 
chorégraphe fran­

çais Dominique Bagouet pour an­
noncer quelques bribes de leur 
programmation. On savait déjà 
que la compagnie de M. Bagouet 
présenterait le Saut de l'ange, en 
fin de festival, à la salle Maison-
neuve. 

Nous avons appris, cette semai­
ne, que le Groupe Emile Dubois, 
qui dansait une nouvelle version 
Mammame chez nous en 1987. 
donnera cette fois Docteur Labus. 
une suite de quatre duos. La trou­
pe Ultima Vez. animée par le 
chorégraphe flamand Wim Van-
dekeybus, présentera les Porteu­
ses de mauvaises nouvelles, tan­
dis que le groupe japonais Karas. 
de Saburo Teshigawara. nous 
donnera un aperçu du courant 
«post-buto» avec la pièce Fleur 
de pierre. Au moins deux autres 
compagnies japonaises seront 
d'ailleurs invitées cette année. 

L'ensemble de la programma­
tion sera rendu public au début 

mai. Le FIND se tient cette année, 
du 19 septembre au I e'octobre. 

SECONDE SERIE DE DANSE 
A LA PLACE DES ARTS 
• La Place des Arts a récemment 
annonce, en collaboration avec le 
producteur Mario Labbé et quel­
ques compagnies montréalaises, 
la teneur des deux séries de spec­
tacles regroupées sous la bannière 
« Feux de la danse Banque Roya­
le». La série I débutera par un 
deuxième Hommage à Diaghilev. 
Outre la reconstitution du célè­
bre Après-midi d'un faune de Ni-
jinsky et d'une deuxième pièce 
qui reste à déterminer, le pro­
gramme prévoit une nouvelle 
chorégraphie du ballet Schehera­

zade, créée par lames Kudelku et 
David Earle. du Toronto Dauce 
Théâtre. 

Les deux autres spectacles don­
neront notamment lieu à la pré­
sentation d'une seconde piece de 
Nacho Duato et à la reprise de 
Carmins Bursna. dans le cadre 
d'un hommage à Fernand Nault. 
La présentation de Cuite pari­
sienne, par le Royal Winnipeg 
Ballet, et du Cendrillon de Muguv 
Marin, par le Lyon Opéra Ballet, 
complètent cette série. 

Au programme de la série II : le 
Ballet British Columbia, les Bal­
lets lazz, te Ballet de Montréal 
Eddy Toussaint, Momix (compa­
gnie qui se situe dans la lignée de 

U N E PF^ESENTATION H Y D R O - Q U E B E C E T A L C A N 

PAUL J E A N - P I E R R E 

BAILLARGEON/ FERL AND 

COMEDIE MUSICALE 

MISE EN SCÈNE: DANIEL ROUSSEL 
AVEC SYLVIE TREMBLAY JEAN MAHEUX MARC L A B R È C H E PLUS QUINZE COMÉDIENS-CHANTEURS 
UNE COPRODUCTION DE LA SOCIÉTÉ DE LA PLACE DES ARTS DE MONTREAL. DU CENTRE NATIONAL DES ARTS FT DES PRODICTIONS CHALLENGE 

DU 22 AVRIL AU 7 MAI À 20H MkSEB^ ftf . . V E & W A * . 
CKAC73 RACK) CITE 

JïïJIJJilC* 
• O M T A R 

30 A V R I L , 6 E T 7 M A I 

• Ministère des 
Affaires culturelles 

T h é â t r e M a i s o n n e u v e 
Place des Arts 

Réservations téléphoniques: 
5 1 4 8 4 2 2 1 1 2 . Frais de service. 

BILLETS EGALEMENT EN VENTE 
DANS LES RÉSEAUX TICKETRON 
ET ADMISSION. FRAIS DE SERVICE 

Pilobolus) et Carolyn Carlson 
(dans une oeuvra pour plusieurs 
danseursX Une autre compagnie 
montréalaise s'ajoutera éventuel­
lement à la liste. 

La période de reabonnement se 
termine le 15 avril, après quoi la 
campagne sera ouverte au grand 
public (tel.: 844-1211). 

J O E : UN CHOIX OUI S'IMPOSE 
• Vous n'avez vu loe. de lean-
Pierre Perreault. ni lors de sa 
creation au département de danse 
de TUQAM. ni l'année suivante, 
lorsque deux douzaines de dan­
seurs montréalais — dont Ginet­
te Laurin. Daniel Soulières. Ma­
non Levac... — ont accepte de se 
Tondre dans cette masse humaine 
anonyme, pour la reprise de 
l'oeuvre? La l'ondation Jean-Pier­
re Perreault remonte la pièce, cet­
te fois avec trente danseurs, a lu 
salle Maisonneuve de la Place des 
Arts, les 30. 31 mars et 1er avril. 

lean-Pierre Perreault voit à 

tous les aspects de la creation. t h 
minant, progressivement, près 
que toutes les formes de collabo 
ration. Il élabore la scénographie, 
dessine les costumes, bâtit la ira 
me sonore de ses pièces réalisée > 
partir du mouvement des dun-
seurs. Le martèlement des boni 
nés d'armée est devenu, en i|uv.-i 
que sorte, sa «marque de Fabri­
que», 

Depuis la pièce loe. Perreault a 
chorégraphié Stella, presentee a 
l'occasion du premier Festival in­
ternational de nouvelle danse de 
Montréal. Nuit, qui a fait l'objet 
d'une tournée européenne a l'au­
tomne, et les Lieux-dits, une oeu­
vre forte et très achevée dansé a 
l 'UQAM. au printemps. Il a égale­
ment été invité à chorégraphier 
dans des lieux non traditionnels, 
lors de l'Expo 86. tenu a Vancou­
ver, et a l'occasion du premier 
festival des arts de New York, 
l'été dernier. 

SUITE A LA PAGE D-10 

Une production à la Las Vegas de Leonard Miller 
et George Reich 

Ou lundi au vendredi* : 21 h et 23 h 
Le samedi*: 20h30 . 2 2 h 3 0 e t 0 0 h 3 0 

Composez-vous une soirée avec dîner et spectacle ou venez prendre 
un verre en assistant a la représentation de votre choix. 

Tél.: 878-9000 

Holds et \illrç$itunn aT< ( jnjcluTi i'u itu[i»• 

Le QiàteaiiChamplam 

' * Applicable sur le coût du 
rfirter-sp*f.ljclt; presenter .1 

aébut de soitfr* N inclut pas les 
consommations Ne s jppiiqu* 1  

pas au* groupes Aucun jultc! 
rabais n est applicable pour 

ce special du mercred' 

C O L E T T E 

BOXY 
soprano MOZART 

REQUIEM 
G U Y \ & 

BELANGER ^ T Z : 
ténor 

CHOEUR 

U 

OKHamxuucttrWMiMamoinwanttAi. 
MIKLOS TAKACS 

direction 

G A B R I E L L E 

LAVIGNE 
mezzo-soprano 

J O S E P H 

ROULEAU 
basse 

us sounu n us oui oooiu — MCIU Kâs TUJO — cinâuii 01 uijws u *i MUT IM 

Admission générale: 
16,00$ 

Étudiants • l ( e d'or: 
12,00$ 

Église St-Jean-Baptiste 
Xnqle Rachel et Henn-Jultén 

(métro Mont-Royal) 

VENDREDI SAINT 
24 mars 20 h 30 

Billets en vente: 
Place des Arts 
Tous les comptoirs 
Tlcketron 
(plus (rais de service) 
A l'entrée de l'église 
le soir du concert 

1 -E M A T I N À C K A C D E 5 1*115 À 8 h 4 5 

I I M I I I I I I M I I I I I I I I I M I I I I I l y I I I I I I I I I I 

PART DU 
AVEC LOUIS-PAUL ALLARD, L E « M O R N I N G - M A N » L E PLUS ECOUTE A M O N T R E A L 

B o n j o u r C h a m p i o n c'est aussi une équipe qui vous 
renseigne, chaque matin, dans la bonne humeur. 

T e x L e c o r Les insolences 
R i cha rd D e s m a r a i s Faits divers 

Y v e s L é t o u r n e a u Commentaires sportifs 
Y v o n P e d n e a u l t Sports 

C l a u d e P icher Chronique économie 
J a c q u e s L e b r u n Météo 

M iche l V i e n s e t ses co l lègues 
d e la sal le des n o u v e l l e s Information 

QUAND LOUIS-PAUL ALLARD ET SON ÉQUIPE PARLENT... TOUT LE MONDE EN PARLE 

CKAC73 
LA SUPER STATION DE MONTREAL 



LA PRESSE. MONTREAL. SAMEDI 18 MARS 1989 

Antranik Khatchikian 
Président— 
Directeur Général 

Sona Vartanian 
Directrice 
Artistique 

COURTEMANCHË 
U N U V E A U C O M I Q U E 

• UNE * 
SOIREE 

D'ETOILES 
AU PROFIT 

DES ENFANTS 
AMPUTES 

E S T 

McGill 
Faculté de Musique 

L'ATELIER D'OPÉRA OE McGILl 
EDITH DELIA PERGOLA, direction 
LA ROYAUTÉ DANS L'OPÉRA 
Extrait) dai opérai da Meurt, Hèméti « 
Strasu - Mack . M u • Straws « 
Mwj • Owrawjr • MH— • »»hiMI. 
PAUL STEWART, piano 
avac la concours d * GERGELY 

Le DIMANCHE 19 m a n • 20 h f SALLE REDPATH 
3 4 6 1 , McTavUh 
(Campus McGill) 

EN TREE LIBRE 

Billets Mi vent» J U Club Sod.* «t Tîckttron 

DU 23 AU 26 MARS 

o S2fc«* dim sir Ai 

Commandes tcl*ohoniqu*s 2S3 2525 

A U CLUB SODA 

L'ARMENIE 

Un gala bénéfice exceptionnel organisé 
par Les Ballets Classiques de Montréal, afin de venir 

en aide aux 5 000 enfants arméniens victimes 
d'amputations durant les récents tremblements de terre. 

Des danseurs étoiles faisant partie 
des troupes de ballet suivantes ont gracieusement 

offert leur participation â cette cause: 

BALLET B0LSH0I DE MOSCOU 
LES GRANDS BALLETS CANADIENS 

BALLET KIROV DE LENINGRAD 
LONDON FESTIVAL BALLET 

BALLET NATIONAL DU CANADA 
BALLET NATIONAL DES PAYS-BAS 

NEW YORK CITY BALLET 
LES BALLETS CLASSIQUES DE MONTRÉAL 

De plus, un certain nombre d'artistes 
viendront directement d'Arménie présenter 

un hommage musical aux sinistrés. 

f| Salle Wilfrid-Pelletier 
O P Place des Arts 

Réservations téléphoniques: 
514 842 2112. Frais de service. 
Redevance de 1 $ 
sur tout billet de plus de 7 $ . 

aussi en vente aux comptoirs TICKETRON et 
TÉLÉTRON 288-2525 (frais de service). 

SAMEDI, LE 1 e r AVRIL 1989 À 19:30 HEURES 
BILLETS: 25$. 50S. 75S. 100$, 125$, 200$ et 500S 

Des reçus pour fins d'impôt seront émis 
pour les billets de 75$ et plus. 

Pour de plus amples renseignements: 866-1771 

<8> 
ni* JiïtL 

A i r C a n a d a 

Sovift airlines 

TOURNEE 
JOURNEE 
D'AMERIQUE 

DE RETOUR AU 

SPECTRUM 
VEN. 31 MARS 
SAM. t AVRIL 21H 
BILLETS AU SPECTRUM (861-5831) 
ET TICKETRON 
COMMANDES TELEPHONIQUES ISS-Zàli 

"Séguin: de la dynamite:* 
SERGE DROUIN, Journal de Quebec 

"Un spectacle qui résonne des 
profondeur* musicales et laisse 
autant de place a la parole." 
DENIS LAVOIE, La Presse 

"Un chanteur au faîtç de sa forme 
et de sa confiance." 
CLAUDE-SYLVIE LEMERY, 
Le Droit (Ottawa) 

"Si c'est la ce qu'on appelle la 
nouvelle chanson québécoise, v.l 
bien il y a de quoi être fier." 
PIERRE NOLET, Rouyn 

AUJOURD'HUI 
et DEMAIN 

Arena Maurice Richard 
(près du stade olympique) 

3 représentations! 
aujourd'hui 
Aujourd'hui 10 h 30 et 17 h JO 
Demain à 13 h et 16 h JO 
Billets: 
Aujourd'hui el demain IS.SOSet l'.SOS 
en tenle a lous le»comptoirs Titkciron ou par 
Ttlctron au -S8--525 (•• Irais de wmee) 
Bons billets diipoaiblM su guichets da l'arma 
losqo's l'brurs du spectacle. InformillOBi: HZ-lise. 

crer 

13 
Télévision 

^ Quatre Saisons 

Enfants moins de 18 ans: 
3 $ de réduction pour 

toutes les représentations 

M U 
ÇBBOk 

fiMfSMfl 

VIAU 

MSAME STREET UVE M M S H JW HCKSOSTS 
SESAME STREET UUSfCTS taaraduoaS by 

aoe SMRSTAO ma t w w i d brvn CORWSUBIOSI 
h catswMIaa « * CHILDREN'S TELEVISION MMMHOM 

«PAUL PICHÉ VIRE LE GRAND 
THEATRE À L'ENVERS!» 

«Après ça Pichc est mûr pour fe cotisée !» 
Régis Tremblay, Le Soleil 

«1989 L'ANNÉE PAULPICHÉ!» 
«Une véritable bête de scène, un moment prlviilglé.» 

Pierre O. Nadeau, Journal de Québec 

«UN SHOW IMPORTANT.CRUCIAL!» 
«P/ché... porté aux nues par un public en délire...>• 

Laurent Saulnler, VOIR 

« BOULEVERSANT ! » 
«Interprète merveilleux, audacieux,... P/ché est de la 
trempe des Jacques Brel, Georges Brassens...» 

Manon Gullbert, Journal de Montreal 

présente 
en collaboration avec 

Ifm 

« Ë B L U U I S S A N T ! » 
«Une euphorie habituellement soulevée par les plus 
grands noms Internationaux...» 

Chantai Mondou, Musique Plus 

«UN ACCUEIL DÉLIRANT!» 
»P/ché reprend le flambeau du nationalisme québécois... 
Il a misé juste... ses chansons transmettent l'émotion.» 

Alain Gravel, CKAC 

«PHÉNOMÉNAL! » 
«Ovationné dès son entrée en scène... un récital plein de 
coups de coeur... un public conquis, ravi.» 

Denis La voie, La Presse 

«UNE SOIRÉE MAGIQUE! > 
«Ça fait plaisir: poésie, emolion, message et quelle belle 
musicalité!» 

Franclne Grlmaldi, CBF 

«ABSOLUMENT ÉTONNANT! » 
«Très Intéressant, Il est très tort... Un Grand Artiste...» 

René Homler-Roy, CKAC 

«TOUT UN RETOUR!» 
«Les messages de P/chè ne pourront qu'Inspirer tout un 
peuple.» 

Daniel Dalgnault, Quatre saisons 

Ct SOIR 20h 

c f t > 
Salle Wilf rid-Pelletier 
Place des Arts samedi 18 mars, 20 h OC 

billets en vente au guichet de chacune des salles, à tous les comptoirs M e t r o n et aar ïeieiron au.288-/&5 a. Mintsfmu dos • 
Aftairm ctiituroiii» 
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p r é s e n t e 

i^OrQ CYLUA VON Tlt&tMANH 

Cordas.-. ' ^ n - , -it JL£**SÇM V i r a » , 
Art» tony 

rv/jTcnd VMM 

. CaryKm 
Ou*. _•«•• 

Thêâtr* M a i . o n n c u v * l'I ti <• il--. A n s 
Les 22. 23. 24. 25 man 1989 à 20noo 
Billets ISS IBS 20$ 22$ 

. A j A N S E : « ' - _ t -< : . 

M 4 B42 21 1 2 ' - !• 

i w n - u i ti.nt.'t <»•• f j U K A i M 

CKAC73 
3V*c 10.00 M) M : r n n 
des M » m Cuauntw. 

" J e a n - M a r e P o r e n t a g a g n é s o n part, ce lu i d e M i r e rire! C h e z lui. 
l ' H u m o u r p rend d e s f o r m e s d e car ica tu res . Il di t tou t h a u t ce q u e tou t 

le m o n d e p e n s e tou t bos. S e s t e x t e s son t s o l i d e * e t son t s o u v e n t 
c o m p a r a b l e s à c e u x a ' Y v o n D e s c n a m p s . Il ut i l ise l ' absu rde p o u r  

d é m o n t r e r l ' a u t h e n t i q u e . ' 
• l . l H ' W i m ' ' U , ' I C T - f . M A N O N G U I L B E R T 

D e l ' h u m o u r gén la l l Q u i t o r t d e l 'ordinaire! II r é u u t t à fa i re 
hu r l e r d e rire u n pub l i c surpr is . Il m i t r ire p a r c e qu ' i l v a a u b o u t d é 

l ' absu rde . O n ass is te à l ' é m e r g e n c e d ' un g r a n d ar t is te , un 
c o m i q u e inte l l igent qui sa i t nous f a i r * r ire, e n m ê m e t e m p s 

qu ' i l n o u s é m e u t . O u g r a n d art) R e t e n e z - b i e n ce n o m . Il a 
l 'uioffe d e * g r a n d s . " 

M U L TOUTANT M O N T R E A L C E S O I R 

" L e me i l l eu r spec tac le e t a e loin ie oius mreiii-
gen t . A n e p a s m a n q u e r . ' 

D A N I E L G u E R A R O BUN DIMANCHE ( I M ) 
" C e q u i m ' a I* p lus I m p r e s s i o n n e , c est sa 
sensib i l i té . . . s a fol le. . ." 

• M A R I E - M I C H E L E OSSROSlfcRS 

" E x c e l l e n t spec tac le . . . o n se reconnaît tous a 
un m o m e n t d o n n é . . . b e a u c o u p d ' I m a g i n a t i o n 
un ga rs g é n é r e u x qu i n o u s d o n n e u n spec tac le 
d ' h u m o u r , d e tend resse e t d ' é m o t i o n s . " 

SB - F R A N C E C O L L A B O 

" H i l a r a n t ! S e s tex tes son t so l i des . N e le m a n q u e z 
p a s . il est d e la t r e m p e d e s g r a n d s h u m o r i s t e s . " 

E L I Z A B E T H P A R A D I S C8I B O N J O U R 

' U n l u m o u r sens ib le , inte l l igent, qui a le respect 
d e l ' h o m m e . . . t h è m e s r a r e m e n t a b o r d e s . . . t rès 
c o u t a g e u x . " 

j E A N - F R A N Ç O I S dore R A D I O C A N A D A 

aim Ai présente 

*JPMSS!£V 
P R O C H A I N S P E C T A C L E I . A B A T T U L U F S 

KOKflh 
LOI 

E L L E N 
MCjLWAiNE 

Mercredi 
19 avril 

21h30 

Une presentation de 

" C e t h u m o r i s t e a l ' in te l l igence d ' e x p l o i t e r les 
t h e m e * l e * p l u * s é r i e u x p o u r a r r i ve r à n o u s 

' a i r * r ire. C 'es t qu' i l sa i t y fa i re , t r o u v e r l ' ang le 
p o u r n o u s fa i re rire d é * le d é p a r t . S o n n u m é r o 

du m o d è l e d co l le r est pa r t i cu l i è remen t 
c revan t . C 'es t le r é a l i s m e d e s s i tua t ions 

c o m m e d u p r o p o s qu i p o r t e n t a ins i à r i re. 
Il v a p lus loin, il en est d rô le à p leu re r . " 

p.lJ. ' i i -m - D E N S LAVC 

I J u l - m é m e , g é n é r e u x , p ro fond . . . d e l ' h u m o u r qu i fai t  
ré f l éch i r . ' 

j^jF WM - M A R I E - H E L E N E O U E L L E T T E 

jjp * J J * a n - M a r f t v a t e « i r u n e p lace t rès i m p o r t a n t e d a n s no t re s o c i é t é . " 

- ^ T f c S f c - C L A U D E M E U N I E R 

A U C L U B S O D A 
5 2 4 0 A v e d u Poil'27CP78"4S" n ^ K F T R O r J - TELE T R O U 288-2525 

" U n c o m i q u e tendre, sens ib le e t t rès in te l l igent . 
U n s p e c t a c l e a b s o l u m e n t f o r m i d a b l e . " 

MWM - R E N E - H O M I E R 5 Q V 

" E n f i n , q u e l q u ' u n d e n o u v e a u a a imer . S p e c t a c l e 
d ' u n e ef f icaci té r e m a r q u a b l e . " 
B23| - S U Z A N N E L E V E S Û U E 

" U n e vé r i t ab le bou f fée d'air f rais a t ravers ce t te 
n o u v e l l e v a g u e d 'humour . U n s p e c t a c l e h u m a i n . 
U n h u m o r i s t e n o u v e a u g e n r e . " 

t f PROGRES DE M A G O G 

' T r è s c e r t a i n e m e n t la révé la t ion d a n s le m o n d e 
d e l ' humour q u é b é c o i s . Très s y m p a t h i q u e , 
e x t r ê m e m e n t g é n é r e u x . O n le s e n t v r a i m e n t t rès 
près d u publ ic . O n rit, m a i s o n réf léchit t rès 
c e r t a i n e m e n t . " 

M U S I Q U E P L U S - C H A N Î A L MONOOUX 

' P a r e n t , w inne r o f last yea r J U S T F O R L A U G H 
to lent con tes t . Is sa i d to b e h e a d e d for t h e s a m e 
c o m e d y s t ra tosphere that G a g n o n orb i ts * 

B I L L BRO'.VNSTEIN THE GAItVt 

ORCHESTRE DE CHAMBRE McGILL 
C h e l d ' o r ches t re : A L E X A N D E R B R O T T 

C O N C E R T DU V E N D R E D I SAINT 
ENTRÉE LIBRE 

H A Y D N 
" L E S S E P T D E R N I È R E S P A R O L E S O U C H R I S T " 
Commentaires: Le Très Révérend 
Andrew Hutchison 
A d a g i o A l b l n o n l 

2 4 M A R S . 2 0 h 3 0 
Commandité par un ami anonyme 

elle "MusicPerformance TrustFunds" 

C A T H É D R A L E CHRIST CHURCH 
( e n t r e E a t o n e t L a B a i e ) 

G I N E T T E R E N Q 

? u s » B ? » 

j G I N E T T E R E N O 
i (LL p i A z h m r w jpiS 

'j'&uJtJU. vingt onA. 
« G i n e t t e R e n o est la c h a n t e u s e la plus 
impor tan te q u e le Q u é b e c connaî t ra d a n s la 
d e u x i è m e par t ie d u 2 0 e s ièc le» 

Daniel Quérard, T.-M. 
BON DIMANCHE 

« U n e ré t rospec t ive 
par fa i te c o m m e nul 
art iste n 'est j ama is 
arr ivé à le faire.» 

Denis Lavoie 
LA PRESSE 

« U n e telle p u i s s a n c e v o c a l e q u ' o n pourrai t la 
croire b rancher d i rec temen t sur L G - 4 . » 

Paul Toutant. R.-C. • TÉLÉJOURNAL 

«II s 'ag i t d e l'un d e s mei l leurs s p e c t a c l e s à 
avo i r é té p r é s e n t é s c e s dern iè res a n n é e s à 
Mont réa l .» 

Daniel Daigneault 
LE GRAND JOURNAL, 4 SAISONS 

« G i n e t t e R e n o l ivre s o n mei l leur spec tac le 
depu i s c inq a n s . » 

Louis Tanguay - LE SOLEIL 

f\ Sal le Wi l f r id-Pel let ier 
CTO Place des Arts 

Réservat ions té léphoniques : 
514 8 4 2 2 1 1 2 . Frais de serv ice. 
Redevance de l $ 
S L i r tout bil let de plus de 7 $. 

I O S . 7 
Ce) projet 
J e t A ravisa 
en co 'Ubof j f iC -
j v t c la minisierfi 
das AMa'fM 
cultural* s 

À COMPTER DU 18 MA11989 

TianETMN*®TEIETWJN ' 288-2525 

LA M A T I N É E À C K A C D E 8 h 4 5 À 111145 

K I 1 1 I I ! H i M I M M I M I I I I I I I I I f M I I S I I I I ! 

DN VEUT TOUT SAVOR 
AVEC S U Z A N N E LÉVESQUE, L'ANIMATRICE LA PLUS ÉCOUTÉE À MONTRÉAL 

Vedettes nationales et internationales viennent 
rencontrer Suzanne Lévesque. Et, chaque jour, 

elle nous réserve un menu inégalé. 
Ses collaborateurs 

Mar ie -Hé lène R o y Bonnes adresses 
René H o m i e r - R o y Arts et spectacles 

Georges Hébe r t -Ge rma in Littérature 
Claudette Taillefer Recettes 

Gas ton L 'Heureux et...Son corps 
Rober t Lévesque Télévision 

QUAND SUZANNE LÉVESQUE PARLE. . . TOUT LE MONDE M PARLE 

C K A C 7 3 
LA SUPER STATION DE MONTREAL 
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DANSE 

SUITE DE LA PACE D-7 

La Galerie Oboro (3981. Saint-
Laurent) profite de l'événement 
pour organiser une exposition des 
dessins chorégraphiques de Per-
reault, du 18 mars au I o avril. 

MARCHER SUR L'EAU 

• Grandir, ce processus «qui dé­
bute à la naissance et n'arrête ja­
mais» a servi de point de départ à 

la création de Courir sur les va 
gues. un spectacle de danse con­
temporaine destiné aux enfants 

Sî2 

de plus de six ans et à leurs pa­
rents. 

«La mer, c'est un dynamisme 
intérieur», explique la directrice 
artistique de Tournifolie, Miche­
line Vézina. qui avoue se sentir 
très proche de la candeur et de 
l'ardeur des enfants. «Accepter 

de grandir, c'est accepter de se 
mettre debout, de surfer sur les 
vagues, ce qui nécessite un mé­
lange de contrôle et d'abandon. » 

La chorégraphie ne donne ni 
dans le pédagogique, ni dans la 
pitrerie pour capter l'attention de 
son jeune public. La construction 

du spectacle tient compte de sa 
capacité de concentration, va­
riant l'intensité — un peu à la 
manière des messages publicitai­
res télévisés — , jouant sur le ryth­
me et l'atmosphère pour mieux 
capter son attention. 

i 

IE CRÉOLE 

VE AU QUÉBEC 
"E SEMAINE!!! 

^ 5 
^ 6 

T 
Tremblay 

SUPPLÉMEN.n.. 
À L'ARLEQUIN 

tone288. 4261 

3 f 
AVEC 

MICHEL 
BARRETTE 

mu* 

AU 25 MARS 

À l'Elysée, du 23 mars au 2 
avril (tél.: 849-4056). 

PORTIER MUR A MUR 

• Compagnie de répertoire née il 
y a deux ans, Montréal Danse a 
invité plusieurs chorégraphes 
montréalais à créer pour elle. Cet­
te année, toutefois, le codirecteur 
artist ique Paul-André Fortier 
consacre le programme entier à 
ses propres chorégraphies. 

Nous pour rons revoir Tell 
(mus. de Liszt), te Mythe décisif. 
commandé , en 1986, par les 
Grands Ballets Canadiens, et as­
sister à la première montréalaise 
de Désert et de Brûler, une adap­
tation de Chaleurs ( mus. : Walter 
Boudreau). Précisons, à l'inten­
tion de ceux qui ne sont pas fami­
liers avec le travail de Paul-André 
Fortier, que le chorégraphe crée 
des pièces très théâtrales, affec­
t ionne les climats sombres et 
l'humour grinçant. 

MUE-DANSE: DERNIÈRE CHAN­
CE DIMANCHE 

• Wet Features, une performance 
de Lisa Marcus et Barbara Duyfjes 
(Pays-Bas) clôture la série Mue-
Danse, aujourd'hui et demain, au 
Musée d'art contemporain. La 
pièce explore la relation de deux 
jumelles identiques. La représen­
tation débute à 14 h. Les specta­
teurs peuvent se rendre au musée 
en utilisant un autobus spécial — 
identifié «Mue-Danse» — qui 
dessert les stat ions de métro 
McGill, Bonaventure et Square 
Victoria. ( Réservation : 873-
2878). 

SALE TEMPS POUR LES BELLES 
HISTOIRES 

• Hélène Leclair et Massimo 
Agostinelli ont réuni trois de 
leurs chorégraphies à l'occasion 
du spectacle Sale temps pour les 
belles histoires. Mme Leclair pro­
pose deux pièces pour plusieurs 
danseurs, La Petite Roche noire 
et Mille excuses. Elle interprétera 
également Suzies'en va-t'en-rêve, 
un solo de Massimo Agostinelli. 
Au bar-théâtre Les Loges (ancien­
nement L'Eskabel), du 29 mars 
au 9 avril. (Réservation: 982-
0740). 

Concours 
de piano 
Milosz Magin 
à Paris 
Agence France-Presse 

PARIS 

a Cinquante pianistes de 
quatre pays (Pologne, États-
Unis, lapon et France) de 
20 à 32 ans participeront du 
17 au 23 mars à Paris au 
3 e m e Concours international 
de piano Milosz Magin, du 
nom de ce virtuose du cla­
vier et compositeur d'origi­
ne polonaise installé en 
France. 

La compétition est orga­
nisée par l'Association des 
Amis de la musique polo­
naise qui a son siège à Paris 
et a pour but une meilleure 
connaissance de la produc­
tion musicale de ce pays, de 
Chopjn (qui vécut en Fran­
ce ) jusqu'à nos jours. 

Au programme des épreu­
ves de différents degrés fi­
gurent naturellement du 
Chopin, mais aussi du Pade-
rewvski, du Szymanowski, 
du Zarembsi... 

Le jury comprend notam­
ment côté français les pia­
nistes France Clidat, Henri 
Goraieb, le producteur de 
télévision Charles Imbert et 
du côté polonais, outre Mi­
losz Magin, le recteur de 
l'Académie de musique de 
Varsovie Kasimir Gierozod. 
Il attribuera des prix dotés 
en tout de 34500 FF (5500 
dollars) mais surtout de 
nombreux engagements en 
France et en Pologne. 

Un Stradivarius 
datant de 1694 
adjugé pour 
$174000 
Agence France-Presse 

PARIS 

• Un violon d'An ton i us Stradiva­
rius datant de l694,dénommé le 
« Sighicell i » a é t é adjuge 
I 100000 FF ($174000) jeudi a 
l'hôtel des ventes Drouot à Paris 
au profit «d'un acheteur de New 
York», a annoncé l'étude Millon-
Jutheau. 

Cet instrument, qui était estimé 
entre 800000 et 1 million de 
francs ( 126 à 150000 dollars) 
était en possession du violoncel­
liste Vincenzo Sighicelli à la fin 
du XIXe siècle. 

; A I I T U C A T O C 1594 RUEST-DENIS M BERRI RENSEIGNEMENTS:849-4211 
/ \ U I n C n l K C BILLETS EN VENTE AU THEATRE ST-DENIS 12 H A 21H 

£ T r \ C K I I C E T A U X COMPTOIRS ( f^TiCIr iETWJN" FRAIS DE SERVICE 

O I" U t IN i O ®TELE-TrMJN - ACHATS PAR CARTE DE CREDIT: 288-2525 



Les douze drapeaux de la CEE flottent 
sur le premier Salon européen de la BD 
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Agence FRancc-Presse 

GRENOBLE, franc* 

• La ville française de Grenoble 
accueille pour la première fois, 
du 16 au 19 mars, les représen­
tants du neuvième art avec le pre­
mier Salon européen de la bande 
dentate. 

L'affiche officielle réalisée par 
le très cosmopolite italien Hugo 
Pratt annonce la couleur euro­
péenne: le beau Corto Maltese, 
entouré des douze drapeaux de la 
CEE. Alain Carrignon. maire de 
Grenoble et président du salon, a 
invité les ministres de la Culture 
des Douze. Les éditeurs étrangers 
disposeront d'une «zone fran­
che» de 800 m2. 

Le cadre des Douze sera dépas­
sé puisque la Norvège et la You­
goslavie seront présentes. L'At­
lantique sera franchi avec l'invi­
tation de Marvel-Comics made in 

USA, la venue d'auteurs améri­
cains, ceux de la nouvelle vague, 
et des anciens comme Karl Barx. 
le créateur de Picsou, et Harvey 
Kurtzmann, le créateur de Mad, 
un grand ancêtre qui inspira 
Crumb et les français Gotlib, Pé­
tition et Wolinski. 

Il y aura aussi les instigateurs 
du renouveau de !.: BD améri­
caine, dont Allan Moore et Dave 
Gibbons, les auteurs d'une série-
culte, «les gardiens». Arrivés en 
France cette année, ces anti-super 
héros (déjà 3 millions de lecteurs 
en anglo-saxonie) ont conquis, 
après 40 récompenses internatio­
nales, la consécration française 
au Salon d'Angoutème, où ils ont 
été sacrés meilleure BD étrangè­
re. 

Grenoble, pour son premier sa­
lon, se tourne vers les jeunes. «La 
BD est a v a n t tout une culture jeu­
ne», affirme Pierre Pascal, direc­
teur du salon qui met en garde 
contre «une certaine griserie de 

la BD adulte» dont la prédomi­
nance depuis quelques années ne 
doit pas conduire à négliger les 
petits Mickeys. 

Salon professionnel, rencon­
tres entre éditeurs, libraires et bi­
bliothécaires, foire aux fanzines 
(petites revues d'amateurs) et 
produits dérivés de la BD, bourses 
d'échange, BD de collection, fes­
tival grand public, congrès avec 
conférences-débats, Grenoble se 
doit également comme tout salon 
de décerner des prix. C'est un 
«grand jury » . 2000 représentants 
de la profession (éditeurs, auteurs 
et journalistes), qui établira le 
palmarès. 

Au lieu de primer les meilleurs 
albums de l'année, Grenoble ren­
dra hommage directement aux 
créateurs: meilleur scénariste, 
meilleur dessinateur, meilleur au­
teur pour la jeunesse, auteur 
ayant le plus contribué au renou­
veau de la BD, meilleur jeune pu­
blié dans un fanzine. 

Nina Ananiashvili 
Altynaï Asylmooratova 
Cyril Àtanassoff 
Frank Augustyn 
Andrea Boardman 
Fernando Bujones 
Evelyne tiesutter 
Jean-Marie Didières 
Rey Dizon 
Denys Ganio 
Kimberly Glasco 
Rex Harrington 
Evelyn Hart 
Robert Hill 
Karen Kain 
Dominique Khalfouni 
Valentina Kozlova 
Manuel Legris 
Ludmila iopukhova 
Monique Loudières 
Marie-Christine Mouis 
Irek Mukhamadev 
Mikko Nissinen 
Frédéric Olivieri 
Raffaele Paganini 
Elizabeth Plate! 
Farouk Rouzimatov 
Yannick Stephant 
Irina Tchistakova 

Victor Michael Melnikoff Directeur général 
Frank Augustyn Directeur artistique 

L'Opéra de Paris 
Les Grands Ballets Canadiens 
Le Ballet Kirov de Leningrad 
Ballet National de Marseille 
Le Ballet National du Canada 
San Francisco Ballet 
Le Ballet Bolchoï 
Royal Winnipeg Ballet 
The Boston Ballet 
Teatro dell Opera di Roma 
The New York City Ballet 
Ballets de Monte-Carlo 
Ballets di Verona 

Un gala réunissant les plus grandes étoiles de ballet 
au profit de la Fondation Canadienne pour l'Enseignement 
et la Recherche en Ostéopathie, pour les jeunes enfants 1 

250$ • 100$ • 40$ • 2 5 $ * 12$ 
Réservations des sièges du gala (250$ • 100$) dès maintenant 
au bureau «Le Don des Étoiles» (514) 737-4222 
Billets réguliers (40$ • 25$ • 12$) à partir du 4 juillet 
au guichet de Place des Arts (514) 842-2112 
Redrancc de I $ sur tout billet de phis de 7 1 

DE BALLET 
WANG I S a l l e W i l f r i d - P e l l e t i e r 

Place des Ar ts 

Spectacle de danse pour enfants 
de plus de 6 ans et pour adultes 

qui grandissent encore... 

Conception et chorégraphies Micheline Vézina 
Scénographie Daniel Castonguay 

23,24,30,31 mars et 1 " avril à 19h3U 
25,26 mars, 1 " et 2 avril à 14hQ0 

Présenté par Tournifol ie 

35. rue Milton. 849 4056 M E T R O St Laurent 
Billets en vente au theatre et a tous les comptoirs Tcketron 
Commandes tel avec carte oe'ciedit: (trais de serveel 288 2525 

Conteuse née, elle transforme la vérité, l'enjolive. «J'ai 
show» laisse le sentiment d'avoir passé une soirée sym­
pathique en compagnie d'une amie de toujours. Qu'on 
se rassure, elle n'a pas changé. Elle est toujours aussi 
coquine et charmanter. 

— Manon Guilbert — JOURNAL DE MONTRÉAL 

Du vrai Clémence. Ce n'est pas une stand up mais plutôt 
une poète du quotidien. Chacun se retrouve dans ses 
monologues. 

— Francine Grimaldi — R.C. — CBFBonjour 

Moi ce sont ses chansons qui me font vibrer le plus. J'ai 
retrouvé avec bonheur la Clémence que je connaissais. 

— Gérard Mario Boivin 
— R.C. — Il fait toujours beau quelque part 

Excellent — Un spectacle très intimiste où on a l'impres­
sion d'être dans son salon et qu'elle nous raconte sa 
vie. 

— Ginette Desjarlals — CKVl 

J'ai bien aimé so poésie du quotidien — Un show sym- [ 
pofhique et amusant. — J*an Bureau — Cltt 

Ce matin ma fleur va à Clémence. Je suis sortie de là do 
bonne humeur. • { 

— Louise Cou«Ineau — la Presse et CKAC, 

Elle dégage beaucoup de chaleur, de sensibilité et d'ai-
sance. De superbes chansons empreintes de tendresse»' 
Drôle et sympathique. 

— Daniel Pronce — CKLM* 

C'est Clémence — C'est sympathique. 
— Louise Doschôtelots — i 

D U 1 4 M A R S A U 8 A V R I L 
Billets en vente au Théâtre Outremont et à tous les comptoirs Ticketron • Commandes téléphoniques : 288-2525 

C K A C S 7 3 t . tx»r r i T t 
tCOUrtZ C U M I N O - AU CtCUTT S-9-10 

A P P I U Z nillll C l 57 GOTUTT 

1248 Avenue Bernard Ouest 273-2525 

LE M ID I À C K A C D E 11h45 À 1 3 h 4 5 

n i 1 1 n i i i 1 1 1 M 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 M 

ON VIT I ACTUM 
AVEC PIERRE PASCAU Â L'INFORMATEUR 

Depuis plus de huit ans , Pierre Pascau 
domine lu scène de l'information. 

Chaque jour, pour être les premiers 
et les mieux informés, écoutez 

L ' Informateur. 
Avec lui, rien ne peut vous échapper! 

Q U A N D PIERRE P A S C A U P A R L E . . . TOUT LE MONDE E/V PARLE 

CKAC 73 
LA SUPER STATION DE MONTREAL 
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$270000 pour un chandelier iranien 
PAJUS 

• Un chandelier en porcelaine 
b leu et blanc, modelé d'après un 
prototype iranien du Xllle siècle. 

a M adjugé I 700 000 francs 
(270 000 dollars) hier à l'hôtel 
des ventes Drouot. J Paris, au 
profit d'un acheteur anglais, a an­
noncé le commissaire-priseur Me 
jacque* Tajan. 

Ce chandelier, dit de la période 
«Xuande» et s'ajouta m selon des 
experts aux cinq exemplaires déjà 
connus dans le monde, était esti­
mé entre 300 et 400 000 F ( 47 à 
05 000 dollars). C'était la pièce la 

plus importante d'une vente con­
sacrée à l'art Islamique. 

ORCHESTRE DE CHAMBRE McGILL 
Chef d'orchestre: ALEXANDER BflOTT 

CONCERT MOZART 

ANTON KUERTI, piano 
Concertos pour piano 

K. 414 et K. 466 
Variations "Papageno" 

L U N D I S O I R , 10 A V R I L . 20h30 
Billets: CONCERT 
$20 —$12.50 

cft> 

• 

Théâtre Maisonneuve 
Place des Arts 

K v S l ' f V . t l M M l S ï t ' l t ' p h t > M H | l " ' s 

M - l 842 21 12 F r j r . t i r . r r v t r 
Rtfthwûncti l |9 1 $ 
Mtr tout tiill*.'! t i r ; i •!*> î le 7$ 

: 

I 
«Conquise, fascinée, séduite par sa présence et sa générosité 
extraordinaires. Cinq étoiles... Merci Gerry Boulet.» 

France Collard - CKQI 

«Une première comme on en voit rarement... magique... Un show 
aussi tendre qu'électrique... franchement bouleversant.» 

Franclne Qrimaldi - CBF Bonjour 

«Gerry Boulet: enlevant, grisant. Spectacle vigoureux, vibrant...» 
Denis Lavole • LA PRESSE 

«Gerry Boulet: électrisant.» 
Manon Gullbert • JOURNAL Off MONTRÉAL 

13 —14 mars 
llliéntrc 

• r,j\ 

l V > 4 f u e S t Dons 
Renseignements 849-47)1 

©TICKETRDN 
The.ltre SI Oonis l ? h . i ? l h 

LE CHOEUR 
d e 

l'Église St Andrew and St Paul 
Directeur 

PATRICK WEDD 

MESSIE 
G.F. Handel 

parties II et III 
choeur, solistes, orchestre 

L E VENDREDI SAINT 
24 MARS 20 h 

L'ÉGLISE ST. ANDREW 
AND ST. PAUL 

rue Sherbrooke (angle Redpath) 
MÉTRO GUY 

OFFRANDE VOLONTAIRE 
BIENVENUE A TOUS 

G R E E N 
WOJRLD 

Ï 9 ' 8 9 ^ 

INDIGO GIRLS 
Vendredi, 14 avril, 20H 
Forum de Montréal 
Billets <?2 SU S un vente aux 
guichets du Forum et a tous les 
comptoir!. Ticketron [• ir.,••..)•• Mwvicv) 

VOTRE BILLET POUR LA 

FIÈVRE DU 
PRINTEMPS! 

TANITA TIKARAM 
Jeudi 6 avril - 20h30 
Spectrum 
Billets $18.50 en vente au guichet 
du Spectrum & à tous les comptoirs 
Ticketron (+ frais de service) 

INI Hbl îtfïl 

MIDGE URE 
Samedi 8 avril - 21h00 
Spectrum 
Billets $18.50 en vente au guichet 
du Spectrum & à tous les comptoirs 
Ticketron ( + frais de service) 

- -3 2 ^ 

*»3jr— — l\f 8$t-5B5l 

SIMPLY RED 
Lundi 10 avril - 19h30 
Théâtre St-Denis 
Billets $22.50 en vente au guichet 
du Théâtre St-Denis & à tous les 
comptoirs Ticketron ( + frais de service) 

l l h c : i l n -
Sf -Denis 

METALLICA 
Mercredi 12 avril - 19h30 
Forum de Montréal 
Billets $19.50 en vente aux guichets 
du Forum & à tous les comptoirs 
Ticketron ( + trais de service) 

R E M 
Vendredi 14 avril - 20h00 
Forum de Montréal 
Billets $22.50 en vente aux guichets 
du Forum & a tous les comptoirs 
Ticketron (••• frais de service) 

f 0 ' f BRICKELL 

A i e U / „ AND
 n c * - L 

EDIE BRICKELL 
AND NEW BOHEMIANS 
Mardi 18 avril - 19h30 
Théâtre Outremont 
Billets $24.50 en vente au guichet 
du Théâtre Outremont & â tous les 
comptoirs Ticketron ( • Irais de service) 

llMiOlUlENTl T U C À T D C I S ^ t K U S t D E N I S kl!»BEVKI R E N S E I G N E M E N T , v.-f -J^tf I l l t / M I x C BILLFTStN V E N T E Alt THEATRE ST D E N I S l ' /H A V I H 

ET AUX C O M P T O I R S ®T^rvsrr[^aN• 

(rVrtil T M J N ACHATS PAR CARTE DS, CKEfHl . -DENIS 
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Prix record pour un tableau de Gérôme 

~D«» humoriste» 
Ha l'ordln*»™-

Le Groupe S » « ? ' " 
nous en met plein U vuo . 
Renversent! 
DonifLtvol*. 
i e Press* 

Ç\ Thea t re rVtaisonneuvc 

O U . . - s Ar ts 

Billets J u Ptjce dos Arts « TicfcMon 
Connu j f K t o î t*m>Hon«Ju« 286-2526 

I 8 4 2 2 1 1 2 h • 
riManci ik- t s 

B A R O Q U E CLASSICISME 

LES CONCERTS &4NQUE ROYALE 
M I C H E L C O R B O Z , chef 
DOMINIQUE LABELLE, soprano 
JANE BUNNELL, meuo-toprano 
DAVID BRITTON. ténor 
GARY RELYEA, baryum 
CHOEUR DELOSM 
[WAN EDWARDS, dKf 

BA CH: Messe brève en fa majeur, B WV 233 
Magnificat, BWV 243 

Mardi, mercredi, 4, S avril, I 9 h 3 0 

Basilique Notre-Dame 
Billet»: 
_ ' J $ . U S i t " i 
, 1 1 , i n i « - I It I ' L M , >I, « lit, , I Mt\ 

o ' n t p i i M i * l u k , - i n > i i i • l u i * d v v n f c v l 

0 1 
O R C H E S T R E 
S Y M P H O N I Q U E 
1)1. MON! R E Al. 
( H . \ k l * . S K ' I K I 

Agence rrwitce-Fm&e 

LONDRES 

• Le tableau « Femmes de harem 
donnant à manger aux pigeons 

dans une cour» du français Jean-
Léon Gérôme ( 1824-1904) a été 
vendu hier chez Christie's au prix 
record de 440 500 livres ( 790 000 
dollars environ ). 

Le précèdent record pour un ta-

BANANARAMA 

2 2 M A R S 
2 0 H 3 0 

M E T R O P O L I S 
au Mearopcil J ( 5 9 est Sto- Catherine) «t Tfcketron ( 2 8 3 - 3 6 5 1 ) 
I — I 

bleau de Gérôme avait été établi 
chez Sotheby's a New York le 22 
mai 1985 avec la «Muse appelant 
les fidèles a la prière du haut d'un 
minaret», vendu 512 500 livres 
( 660 000 dollars environ. 

L'acquéreur du tableau est reMe 
anonyme. 

Nommé professeur aux Bc.iux 
Arts en 1863 et élu a l'Institut en 
1875. Gérôme avait acquis sa no­
toriété de peintre lors du Saton 
de 1847 avec son oeuvre € Le 
combat des coqs». 

Malgré son amitié pour Degas. 
Jean-Léon Gérôme est resté jus­
qu'à sa mort en 1904 un farouohe 
opposant des Impressionnistes. 

Les oeuvres de sa « période 
orientale» (1862-1875) marquée 
par plusieurs voyages au Moyen-
Orient, sont actuellement les p|us 
recherchées. 

À L'AFFICHE, LES BALLETS 

PREMIERE NORD-AMERICAINE 
Les 20-21-22-23-24 JUIN 

CINQ REPRÉSENTATIONS EXCLUSIVES DE LA 

TROUPE DE RENOMMEE MONDIALE, URSS. 

20-23-24 JUIN: LA BELLE AU BOIS 
DORMANT 

.21-22 JUIN: LES CHEFS-D'OEUVRE 
DU KIROV 
SOIRÉE BALANCHINE 

Représentations 
avec plus de 80 danseurs 
et 60 musiciens 

RESERVEZ LES MEILLEURES PLACES DES 
MAINTENANT EN TELEPHONANT AU 
8 4 2 - 2 1 1 2 OU EN VOUS RENDANT AU 
GUICHET DE LA PLACE DES ARTS. 

ADMISSION: 7 0 S - 6 2 $ - 5 6 S - 3 5 S 

PRIX SPECIAL AUX ETUDIANTS SUR PRESENTATION D'UNE 
PIECE D'IDENTITE. 1! 

4V 

is 

S : 

effe S a l l e W i l f r i d - P e l l e t i e r Place des Arts Réservations téléphoniques 
5 f 4 8 4 2 2 1 1 2 Frais du service, 
Redevance de l ? 
sur tout billot de pins il" 7i 

U n e présentation de American Express Canada Inc. en collaboration avec 
John Cripion, Mario Labbé et Le Devoir 

L ' A P R È S - M I D I À C K A C D E 13h45 À 15h15 

M M 111111111111111111111111 l y l 1111111 

POUR OU CONTRE? 
ALLEZ DROIT AU BUT AVEC JEAN COURNOYER 

Droi t o u but 
est lo plus importante tribune téléphonique 

à Montréal. Et, lorsque vous donnez 
votre opinion à J e a n Cournoyer 

c'est à 8 4 1 0 0 * auditeurs 
que vous parlez. 

'8BM Hrm-rayoMement total 

QUAND J E A N COURNOYER PARLE.. . TOUT LEAfû/VÛE EN PARLE 

e n 

m 
- : î : 

C K A C 7 3 
LA SUPER STATION DE MONTREAL 
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'M 
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Retour sur scène à Londres du groupe The Monkees 
Agence Fonce-Presse 

LONDRES 

M Le groupe pop The Monkees. 
qui rivalisèrent un temps avec les 
Beatles au début des années 60, 
faisaient leur retour sur scène, 
hier soir, à Harrogate, dans le 
Yorkshire (Nord de l'Angleter­
re), première date d'une tournée 
de 27 concerts qui les conduira 
pendant un mois à travers toute 
!s Grande-Bretagne. 

A l'occasion de ce «retour» très 
attendu, les Monkees joueront à 
guichets fermés au Royal Albert 
Hall de Londres les 25 et 26 mars 
prochains. 

«Comme au bon vieux temps», 
a déclaré leur batteur américain, 
Micky Dolenz. 44 ans, qui retrou­
vera sur scène le chanteur Davy 
(ones, 43 ans. un Britannique, et 
le guitariste Peter Tork. 45 ans, 
un autre Américain. 

Les Monkees ont connu la gloi­
re avec les hits «Last Train to 
Clarksville» et « I'm a Believer. » 

Ils ont accumulé 10 disques 
d'or en 18 mois sans jamais jouer 

du moindre instrument. Recruté 
à l'origine pour incarner un grou- C pop dans une série télévisée, 

• jeunes gens se contentaient de 
fredonner les chansons, écrites 
spécialement pour eux par des 

IMASUR 
iGEWANDHAUS 

« M A Q N Ï F Î Q U E » THE BOSTON O.06E 

Une préstntation 

lUIct l : 35$, *J$, u s ci »$ 

Dimanche 2 avril, 20h00 

Orchestre du Gewandhaus de Leipzig 
KURT MAZUR, Chef 
ANNEROSE SCHMIDT, planiste 

BEETHOVEN : Concerto pour piano, no5 BRUCKNER : Symphonie no 7 

Si disponibles, 100 billets seront vendus à 6,50$ une heure avant le concert 

f\ Salle Wilf rid-Pelletier Réservations téléphoniques 
CTO Place des Arts 52JS2ÎR * " ' ' ' 

sui tout biHpi de plus rte 7 S 

LES FEUX DE LA DANSE BANQUE ROYALE PRÉSENTENT 

Dave Brubeck MunqrLouis 
Quartet Dance Company 

1 2 - 1 3 - 1 4 - 1 5 A V R I L 2 0 h 0 0 

CE QUE LES CRITIQUES ONT DIT 
DE L'ASSOCIATION ENTRE LA 

MURRAY LOUIS DANCE 
COMPANY & LE DAVE BRUBECK 

QUARTET 

«Deux morceaux de bravoure 
ensemble... le résultat fut une 
combinaison particulièrement 
agréable de jazz et de danse 
moderne...extra!» 

N E W YORK P O S T 

«...un ravissement total pour les 
yeux et les oreilles» . 

ASSOCIATED PRESS 

«...une équipe superbe.» 
Frances Masson • 

WQXR RADIO 

«...Dave Brubeck et Murray Louis 
c'est une combinaison réussie..."Four 
Brubeck Pieces" ressemblait à une 
série d'improvisations où chaque 
danseur y était un virtuose.» 

Barbara Zuck 
THE COLUMBUS DISPATCH 

«Certaines associations sont 
simplement venues du del. Astaire et 
Rogers. Rogers at Hammerstein. 
Nureyev et Fonteyn. Louis et 
Brubeck... La magie qui s'en dégage 
ne fait aucun doute...» 

Betsy Kline 
PITTSBURGH PRESS 

T h é â t r e M a i s o n n e u v e Place des Arts Réservations téléphoniques : 
5 1 4 842 2 1 1 2 Frais de service. 

Redevance de 1 $ 
sur tout billet de plus de 7 $ . 

PRODUIT PAR GESTION ARTISTIQUE MONDIALE ET LA PLACE DES ARTS LE DEVOIR 

l SALON \ 
INTERNATIONAL 
DELA 

A N HI V E R S A I R E 
VÉLODROME 
16-17-18 et 19 mars 89 

vitesse 

Billets gratuits disponibles 
chez les détaillants Ultramar 0" 

te: Jeu. & ven.: 9 hresà 21 hres 
Sam.: 10 hres à 22 hres 
Dim.: 10 hres à 19 hres 

Cm 

[Ultramar J 
4 0 * 

^ j g l ^ Quatre Saisons 
Télévision 

^requins» de studio. i n è m e fini par apprendre la guita-
Lassés du jeu, ils avaient quand re et la batterie. 

Société P R O MUâICA 
LE Q U A T U O R RIDGE 

Lundi, te 20 mars à 20h 

Haydn, Schumann, Dvorak 

Pro Musica 
3 4 5 0 S t - U r b a i n , 845 -0532 

13$, 11$, 9$ (plus 1$ frais) et 5$ étudiants 

r \ Théâ t re M a i 

O u Recedes Art 

m 
sonneuve Réservations téléphoniques: 

b i : 8 4 2 2 1 1 2 Frais de service 
Redevance île 1 S 
sur tout hillfi de plus lté 7 S 

orchestre de chambrt 

t t i I Ml SICT DK MONTREAL 

dir. VUL1 TUROVSKY 

ANNE et PATRICIA SHIH 
violonistes 

M. Haydn, Vivaldi , Sarasate, Britten 

CommalVditc par: M B a n q u e de Mont rea l 

19 MARS 1989, 20 h, SALLE POLLACK 
• 1 — 1 

Bil lets: 14S adultes — 8$ âge d'or é tudiant 

En vente cher: (75- frais de service) 

ARCHAMBAULT, 500, Sainte-Catherine est, Montreal 

LETTRE - SON MUSIQUE, 5054. av. du Parc, Montreal 

RENSEIGNEMENTS: 

982-6037 
M U S I (feîVJ K RATA 

Samedi 25 mars à 20 h 
Salle Redpath de l'Université McGill 3459, rue McTavish - métro Peel 

Au programme DEBUSSY Quatuor pour cordes HÉTU Sérénade 
pour flûte et quatuor à cordes MOZART Quintette K581 pour 
clarinette et cordes 

Les artistes MARTIN FOSTER, violon; SUSAN PU I I AM, violon: 
JUTTA PUCHHAMMER-SEDILLOT, alto; LÉO E. GRINHAUZ, violoncelle; 
ROBERT LANGEVIN, flûte, MICHAEL DUM0UCH EL, clarinette 

Billets: 10$ et 8$ étudiant», retraités et âge d'or Rens.: 489-8713 

VIENT DE PARAÎTRE! SNE 552 (DC ou cassette) 
FAURÉ et CHAUSSON: Quatuor avec piano 
Disponible chez: LETTRE SON 
La boutique PLACE DES ARTS (ou appelez au 489-8713) 

- 28 AVRIL - 20 H 30 
nuns 

wuitmim. spicmvM 
n A rocs » s courions nm r»o* 

I, fKMS Dl SlMKl) 
W. 8S1-5SÎ1 

r> Théâtre Maisonneuve 

0"0 Place des Arts 

Riisttrviilions téléphoniques 
5 M 8 4 2 2 1 1 2 Frais clttJBOrviçc 
Redevance de 1 $ 
sui tout billot di; plus de 7 S 



EN FIN D'APRÈS-MIDI À CKAC DE 16H45 À 17h15 

I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I I f I I I I I I I I I I 

TOUT PEUT ARRIVER 
CHAQUE JOUR EN DIRECT AVEC ANDRÉ ARTHUR ET JACQUES PROULX 

BBI 

Les derniers sondages 
le prouvent. Quand 

notre «duo» imprévisible 
parle de l'actualité, 

vous ne pouvez rester 
indifférent. 

QUAND JACQUES PROULX ET ANDRÉ ARTHUR PARLENT... TOUT LEMO/VÛEEN PARLE 

CKAC 73 
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ECOLES 

AUDITIONS: 
Programme de 

formation professionnelle 
vendredi 2 juin 16 h. 

551, av. du Mont-Royal est 

R E N S E I G N E M E N T S : 527-7770 
No de p e r m i s 749991 

ÉCOLE SUPÉRIEURE DE DANSE DU QUÉBEC 

AUDITIONS 
SAISON 1989-1990 
STAGE D'ÉTÉ 1989 
(Notre institution est subven­
tionnée par le ministère des 
Affaires culturelles du Québec) Fondatrice et 

directriefl pèdagogiquo 
LUDMILLA CHIRIAEFF 

PROGRAMMES PRÉ-PROFESSIONNELS 
(plein temps) 

CONCENTRATION-DANSE AVEC COURS DU JOUR 
ENSEIGNEMENT SCOLAIRE INTÉGRÉ 
CÉGEP DU VIEUX MONTRÉAL 

AUDITION: 
samedi 1er avril 89 
t0h00-11 h 30 Filles et garçons 

Critères d'admission: 
• niveau pré-avancé et 

avancé en ballet 

• diplôme du secondaire V 
académique ou equiva­
lent 

AUDITION: 
dimanche 2 avril 89 
09h3O-lth0O Niveau Avancé et 

Pré-professionnel 
Filles et garçons 

i:h00-!3h00 Garçons débutants 
Programme spécial 
pour les 15 à 20 ans 

14 h 00-15 h 30 Niveau Intermédiaire et 
programme Enseignement 
Filles et garçons 

PROGRAMME POUR ENFANTS 
ET ADOLESCENTS 

COURS DU SOIR POUR SEPTEMBRE 1989 
AUDITION: AUDITION: 
vendredi 21 avril 89 samedi 22 avril 89 
I8M0 Junior... + Intermédiaire 1 + I, J»j|§jj { « J j j , 
Adolescentes filles. 3 ans et plus de préalable pilles. 9 ans et plus, avec ou sans préalable 

|9h30 Garçons Junior I + Il 15h00 Garçons adolescents 
de 9 a I : ans. avec ou sans préalable de 13 à 16 ans. avec ou sans préalable 
Tous les cours de danse sont donnes a l'École Supérieure de Danse du Quebec. 

Inscription obligatoire au (514) 849-4929 
Personnes ressources: Mme Mary Kinal - Mme Lorraine Du fort 

É C O L E S U P É R I E U R E DE DANSE DU Q U É B E C 
4816. rue Ritard. Montréal (Québec) 112.1 2N6 

LU... 

_. "••^•1 —-y. 

VENDU! 
LES ANNONCES 

CLASSEES 

2 8 5 - 7 1 1 1 

C O U R S D E D A N S E 

FLAMENCO 
SONIA DEL RIO 

Suite à la répons* enthousiaste du 
public pour les cours de dansa de 
l'exceptionnelle danseuse al pro­
fessionnelle 

SONIA DEL RIO 
voua offre 2 classes supplémen­
taires débutant le lundi 27 mars et 
le vendredi 31 mars, do 7 h 30 A 20 
h 30. 

Renseignements entre 9 h é 14 h 

255-6195 
LA GESTION DU STRESS 

LE STRESS: 
Le comprendre et l'apprivoiser 

SAMEDI: 
Le 1er avril de 9 h à 16 h se tiendra 
une journée-atelier au 

CENTRE ST-PIERRE (metre Beautfry) 
Animée par 

JANINE PIGEON 
Coût: 55$ /participant 

Inscription:389»5447 

GRAPHOLOGIE 

Jocelyne Guévin-Canae 

graphologue-conseil 
Cours d'initiation à l'analyse 
de récriture donné à l'UQAM 
par Jocelyne Guévin-Canse, 
spécialisée en orientation de 
carrière et en relations humai­
nes. 

Début du cours le samedi 1 e r 

avril de 10 h à 12 h. 

N .B . : Mme Guévin-Canse 
participera à une émission de 
Caméra 89 diffusée en avril au 
réseau Quatre Saisons. 

Renseignements: 642-3292 

'an • ^ « r a i 

goireéf 

LES LUNDIS 
3 SOIRÉES. 3,10 et 17 avril à 19 h 30. 
Lo monde africain et nous. 
— Kaseka Madiambu — Frats: 25$. 

LES MARDIS 
1 SOIRÉE, 21 mars à 19 h 30. 
Repenser les rapports entre la science et la vie. 
— Albert Jacquard — Frais: 10$. 
Lieu: Pavillon 3200. rue Jean-Brillant. 
3 SOIRÉES, 28 mars, 4 et 11 avril è 19 h 30. 
Oe Felix Leclerc é Michel Rivard, la chanson tourne 
toujours. 
— Daniel Guérard — Frais: 25S. 
L'hypoglycémie: choix thérapeutiques et prevention. 
— Hugues Beauregard. Evelyne Trudeau — Frais: 25$. 
Mieux vivre les ruptures «t les changements de vie (cours 
atelier). — Nicole Trudel — Frsls: 55J. 
Créativité: outils d'expression (cours atelier). 
— Mante Perron — Frsis: 55J. 

MARS-AVRIL 1989 
LES MERCREDIS 
1 SOIRÉE, 22 mars à 19 h 30. 
Oes études universitaires é temps partiel: décision, implica­
tions. 
— Anne Bélanger. Fernand Boucher — Gracieuseté do la Fa­
culté de l'éducation permanente et du Service de l'admission 
de l'Université de Montréal. 

3 SOIRÉES, 29 mars, 5 et 12 avril à 19 h 30. 
L'sffirmstlon de soi (cours atelier). 
— Manon Brault — Frais: 551. 
La philosophie et le sexisme. 
— Louise Marcil-Lacoste — Frais: 25$. 

LES JEUDIS 
3 SOIRÉES. 30 mars, 6 et 13 avril à 19 h 30. 
Ortes-lo avec des phrasssl 
— Lorraine Camerfain — Frsis: 25S. 
La science du réve et l'art de rêver. 
— Daniel Deslauriers — Frsis: 25$. 

4 SOIRÉES, 30 mars au 20 avril à 19 h 30. 
Arbre généalogique et réunion de famille. 
— Marthe Beauregard — Fraia: 40$. 

Lieu: PAVILLON PRINCIPAL (sauf exception) Entrée Z-1 rampe mobile. 2900. Edouard-Montpetit — Métro Univer­
sité de Montréal. Automobiliste: Garage étage rue Jean-Brillant. 
Inscriptions: Lors de la première rencontre. Pour les cours ateliers — nombre limité de participants — il est préféra­
ble de s'inscrire à l'avance. Demander le formulaire d inscription au 343-6090 et le retourner à l'adresse indiquée 

Université de Montréal 
Faculté de l'éducation permanente BROCHURE GRATUITE SUR DEMANDE: 343-6090 

G Y M N A S T I Q U E D O U C E 
Méthode Th. Bertherat 

Prise de conscience du corps 
Détente en profondeur 

ATELIER D'INFORMATION GRATUIT 
— le lundi 20 mars è 17 h 45 

— tes mercredis 22 et 29 mars é 13 h et 
19 h 30 — le mardi 28 mars à 19 h 30', 

FRANCINE PARROT * 
praticienne diplômée 
Ran s.: 351 -3600 

près métro et arrêt d'autobus ' 

î 

Université de Montreal 

Un cours qui: 
s'emporte 
en vacances; 

Cours autodidactique de' 
français écrit 

Pour améliorer votre 
français écrit, un cours 
comprenant exercices, 
questions, réponses et 
explications suffisantes 
pour travailler seul. . . 
même en vacances. 

Ouvert à tous 

Date limite d'inscription: 
le 30 avril 1989 

Frais d'inscription: 253 
(payables sur réception 
de la facture seulement." 

Renseignements: 343-7393_ 

Veuillez m'envoyer votre! 
dépliant 

Nom/Prenom. 

Adresse. 

Ville j f i fc 

Code postal / . a 

Retourner ce COupon-reponS»cT 
CAFE ' I 
Université de Montréal 
C P . 6128. succursale A J^J 
Montreal lûuébeci H3C 3J7 

École des 
Hautes Etudes 
Commerciales 
4f!iK>oà 
. UniverS4Îô de Monîrûai n 

L'art de la gestion 
Pour gérer avec brio, 
place au programme d'études spécialisées 
en gestion d'organismes culturels. 
Ce programme de 2 e cycle, de courte durée, 
est offert à temps plein ou à temps partiel. 

Diplôme d'études spécialisées en gestion 
d'organismes culturels 
30 crédits 
Conditions d'admission 
Diplôme de 1* cycle universitaire, de préférence dans 
le domaine artistique, avec une moyenne d au moins 
70% ou t équivalent ou diplôme de l'Ecole nationale 
de théâtre. De plus, le candidat doit posséder une 
expérience de travail pertinente d'au moins deux ans. 

Trimestre d'automne 1989 
Date limite d admission 

1 avril 1989 

Renseignements et formulaires: 
fjureau du registraire 
Ecole des Hautes Etudes Commerciales 
5255 avenue Decelles Montréal. Québec H3T IV 

'514> 340-6151 

L'esprit d'entreprise 
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À l'affiche cette semaine 
Les horaires de cet te page doivent 

parvenir avant mercredi au 
Service des arts e' «nectacles 

LA PRESSE, 7 Saint-Jacques. Montreal H2V 1K9 

VARIÉTÉS 

PLACE DES ARTS (Salle Maisonneuve) — 
Sam., 18 h 50. 22 h; dim.. 22 h. Groupe San­
guin. 

THEATRE SAINT-OEWS 11594. Saint-Denis) — 
A compter de mar.. 20h. «Roland Hi! Ha! 
Tremblay», avec Michel Barrette. 
COLLEGE VAKIER (Salle A 250. 821, boul. 
Saint-Croix. Saint-Laurent) — Lui.. 20 h. Dave 
Clark, saxophoniste. Art Roberts, pianiste. 
Toni Romandini. guitariste. Roger Simard. 
percussionniste. 
SPECTRUM (318. Sainte-Catherine 0.) — 
Sam.. 20 h. Johnny Winter; dim.. 21 h. Ligue 
nationale d'improvisation: mere., jeu., ven., 
20 h. Joe Bocan. 
THEATRE OUTREMONT 11248. Bernard 0.) — 
Ciëmétice OtSiochers. 20 h. Jusqu'au 25 mars. 
CLUB SOOA (5240. av. du Parc) — Sam., jeu., 
ven.. 20 h 30. Michel Courtemanche; lun.. 
20 h 30. Juste pour rire: mar.. 21 h; mere.. 
20 h 30. empire des futures stars. 
ARENA MAURICE-RICHARD — Sam., 10 h 30. 
14 h. 17 h 30; dim.. 13 h. 16 h 30. «Sésame 
Street Live — Big Bird ft The ABCS». 
BiDOte $ (2060. Avfmer) — Dim., de 19 h a 
minuit. Trio de Bernard Primeau et Ming Lee; 
tun., de 19 h a minuit; mar., de 20 h à 1 h; 
mere., jeu., ven.. de 17 h a 22 h. Quatuor de 
Johrmy Scott et Geoffrey Lapp; du mere, au 
sam., 22 h. trio de Charlie Biddle. 
LE BIJOU (300, lemoyne) — Furririn' Pie et 
Linda Benoy. Ou jeu. au sam., des 22 h. Jus­
qu'au 1er avril. 
ZHIVAGO (419. Saint-Pierre) — Groupe Bekar. 
Du mar au sam.. de 20 h a 23 h 30. 
LA MANSARDE 13225, boul. Gouin E.) — Sam.. 
21 h. groupe Salem. 
LES JOYEUX NAUFRAGES (161. Ontario E.) — 
Mar.. 22 h. Bi-Clan. 
LA BRIQUE (1419, Drjmmondl — Sam., dim., 
des 21 h. DOT. 
LE PIERROT (114. Saint-Paul E.) — Sam., 20 h, 
Louis Morin et Alex Sohier. 
LES DEUX PIERROTS (104. Saint-Paul E.) — 
Sam., des 20 h, Karwash/Blouin et Looking 
For Marck. 
LA FOUE DU LARGE (1021. de Bleury) — 
Mere. 21 h. place aux poètes avec Bernard 
Court eau et Hélène Martineau. 
CAFE CAMPUS (3315. chemin Queen Mary) — 
Dim, 21 h 30, Art Bergmann; lun, Ligue uni­
versitaire d'improvisation: mere.. Randy Pe­
ters. 21 h. 
PETIT CAMPUS (3315. Chemin Queen Mary) 
— Sam.. 21 h 30. Aloes Jazz. 
LE BISTRO D AUTREFOIS 11229. Saint-Hubert) 

— Mar.. 22 h, jazz, blues. 
L'AIR DU TEMPS (191. Saint-Paul 0.) — Sam., 
dim., des 21 h 30, Proteus. 
AU HASARD (803. Ontario E.) — Sam., dès 
17 h, John McGale. 
LES BEAUX ESPRITS (2073, Saint-Denis) — 
Sam, Cross Roads; dim., Gaston Gagnon, dès 
21 h, 
BLAZZ (Grand Café, 1720, Saint-Denis) — 
Sam., dès 21 h, Cari Tremblay. 
K M .'KILOMETRE/HEURE (4171, Saint-Denis) 

— Lun.. mar., 20 h, Salsa. 
LE SOLEIL LEVANT (286. Sainte-Catherine 0.) 

— Sanx. Juliet Nelson; dim.. Mango Four, dès 
211>; 
LES .RETROUVAILLES (1709. Saint-Denis) — 
D;m., lun., mar„ dès 21 h. Johnny McGale et 
Brian Graenway. 
L A P R E S - C O U R S (405, Sainte-Catherine E.) — 

Mar.j 21 h.'Weeguy et les Énigmes. 
CAFE T H Ê L Ê M E 1311. Ontario E.) — Sam.. 
21 h SO. Iron Mike et les Jazz Dogs. 
CAFE CENTRAL (4479, Saint-Denis) — Sam., 
des 21 h. StJak Quartet. 

/ OUAI OES BRUMES (4481, Saint-Dents) — 
Sanv, dès 21 h, Paolo Ramos. 
BAR. 2080 (2080, Clark) — Sam., Charles Da­
vis; dim., Michael Gauthier, dès 21 h 30. 
8 A L A T T O U (4372. Saint Laurent ) — lun.. 
mar., 22 n, Gueba. 
SALLE VICTORIA (4626, Sherbrooke 0.) — 
Oim., de 12 h a 15 h. Boogie Gaudet, Richard 
Paris,'B.T.'Lundy, Geoff Lapp, Alex Walking-
ton et André White. 
M O B Y DICK'S (1188. Sherbrooke 0.) — Bert 
Stratton. Du mar. au sam., de 18 h a 23 h. 
Jusqu'au B avril. 
SALLE ANDRÉ-MATHIEU (475, boul. de l'Ave­
nir. Laval) — Dim., 20 h 30, Michel Barrette. 
LE REINE ELIZABETH (Salle Arthur) — «Sexy 
Follies*, de Philippe Grenier. Chorégraphies 
de Danielle Godin, dir. musicale de Marc 
Chapteau. Avec Diane Boeki, Iris Van Wirdum 
et Mario Bertrand et les danseurs Francine 
Rochon, Kim Timbers, Michèle Justice et Jac­
ques Marcii. Mere., jeu., ven.. dim., 20 h 30; 
sam.. 20 h. 22 h 30. 
LE MÉRIDIEN (Le Bar, Complexe Oesjardins) — 
Tibor Ceasar. Tous les jours de 17 h a minuit. 
CENTRE SHERATON (1201. boul. Renè-Lèves-
que 0.1 — La Croisette: Mike Mirizio. Du dim. 
au;ven,, de 17h a 20h — L'Impromptu: 
Gérard Lambert. Ou lun. au sam., de 21 h a 
2 h. — Le Boulevard: groupe Ruffino Trno. 
San»., de 19 h a minuit. 
HOTEL LA CITADELLE (410. Sherbrooke 0.) — 
John Gilbert. Du mar. au sam., de 20 h a 1 h. 
H Ô T E L RAMADA RENAISSANCE (Puzzle, 3625, 
av. du Parc) — Sam., de 20 h a 1 h, le Quartet 
Richard Partis. 

DANSE 

PLACÉ DES ARTS (Salle Maisonneuve) — 
Mere., jeu., ven., 20 h, soirée Fortier. Pro­
gramme: • Tell », « Brûler », • Le mythe décisif ». 
de Paul-André Fortier. 
THÉÂTRE D.B. CLARKE (Université Concordia. 
1455. de Maisonneuve 0.) — Sam., 20 h; dim., 
14 h, les Ballets Classiques de Montréal. Pro­
gramme: • Concerto Primo» (A. Vivaldi/E. Hil-
lyer). «Don Quichotte» IL. Minkus/M. Peti-
pa /A . Gorsky). •Passacaglia» (G.F. Handel/M. 
Mnatsakanian» et «Adieu» (Chopin/Owen. 
Mascagni. Shcmidt/L. lambros. 
MUSÉE D'ART CONTEMPORAIN (Cite du Ha­
vre) — Sam., dim., 14 h. Usa Markus et Barba­
ra Duyfjes. 

THEATRE 

PLACE DES ARTS (Salle Port-Royall — «Les 
Sorcières de Salem», d'Arthur Miller. Avec 
Michel Dumont. Benoit Girard, Rita Laforrtai-
ne, Guy Provost, Gilles Renaud, Linda Sorgini. 
Du mar. au ven.: 20 h ; sam.: 16 h , 21 h . 
Jusqu'au 1er avril. 
CAFÉ DE LA PLACE (Place des Arts) — «Com­
me on regarde tomber les feuilles», d'Yves 
Marchand, d'après Guy de Maupassant. Du 
mar. au sam., 20 h. Jusqu'au 6 mai. 
THÉÂTRE OU NOUVEAU MONDE (84, Sainte-
Catherine E.) — Sam.. 16 h. 21 h, «Les Liai­
sons dangereuses», de Christopher Hampton, 
d'après Choderlos de Laclos. Avec Louise Mar­
teau. Paul Savoie, Cart Béchard, Catherine Be­
gin, Pierre Benoit, Martin Do von, Annette Ga­
rant. Marie-France Lambert. Nadia Paradis et 
la participation de Gisèle Schmidt. 
THEATRE OU RIDEAU VERT (4664, Saint-De­
nts) — «La nuit du 16 janvier», d'Ayn Rand, 
trad.de Luis de Cespedes. Avec Marie Tifb. 
Pierre Curzi, Janine Sutto, Gérard Poirier, 
Andre Montmorency, Dominique Briand, Ser­
ge Turgeon, Francois Cartier. Liliane Clune, 
Jean L'Italien, Gérard Delmas. Georges Carre-
re, Claude Gai, Serge Bossac et Eric Cabana. 
Du mar. au ven.. 20 h ; sam., 17 h . 21 h ; dim.: 
15 h. Jusqu'au 2 avril. 
THEATRE DENISE-PELLETIER (43S3, Ste-Ca-
therine e.) — •C'était avant la guerre à 
l'Anse-a-Ciiies». de Marie laberge. Avec Mi­
cheline Bernard, Michel Daigle, Pascale Per­
ron et Denise Proulx. Ven., sam., 20 h 30. Jus­
qu'au 2S avril. 

SALLE FRED-BARRY (4353. Ste-Catherine E.) 
— Sam.. 20 h 30. «A propos de Roméo et Ju­
liette», de Pierre-Yves lemieux. d'après Sha­
kespeare. Avec Annick Bergeron. Normand 
0 Amour. Serge Oenoncourt. Pierre-Yves Le­
mieux; Guylaine Normandin. Luce Pelletier et 
Louise Saint-Pierre. A compter de jeudi., 
20 h 30, «Le Grand Cahier», d'Agora Kristof. 
THEATRE DE OUAT SOUS 1100. av du Parc e.) 
— A compter de mar., «L'Éveil du prin­
temps», d'après le texte de Frank Wedekind, 
trad, de Jean-Luc Denis. Du mar. au sam. 
20 h. 
STUDIO-THÉÂTRE ALFREOIALIBERTÉ (Pavil­
lon Judith-Jasmin) — A compter de mar.. 
• Macbeth », de William Shakespeare : 20 h. 
THÉÂTRE DES LOGES (1237. Sangumet) — 
• Big Bang Blues», de Diane Blanchette. Avec 
Michel-Andre Cardin et Syhrle Germain. Ou 
mar. au sam. 20 h; dim.: 15 h. Jusqu'au 26 
mars. 
ESPACE CO (Salle 1) 15C66, Clark) — A comp­
ter de mar. 2 0 h 30. «Rue des violettes», de 
Suzanne Lar Cagne. Presentation de Le Pool. 

THEATRE D'AUJOURO'HU (1297. Papineau) 
— «Madame Louis 14». adaptation libre des 
mémoires de Madame de Maintenon, concep­
tion, texte, mise en scène, interprétation de 
Lorraine Pintal. Ou mar. au sam., 20 h 30. Jus­
qu'au 8 avril. 
L'ELYSEE (55, Milton) — Sam.. 20 h 30. «Les 
pirates», de Carole Tremblay, assistée de Céli­
ne Ftahault. Avec Carole Tremblay. Jean Petit-
clerc et Martine Lalibertè. 
SALLE MORR1CE (3480. McTavish) — Sam.. 
20 h . «The Ecstasy of Rita Joe», de George 
Ryga. 
Me GILL PLAYERS' THEATRE (3480. McTavish) 
— Sam., 20 h. - voices •. de Mita Bhattacha-
ryya et «Love Stumbles Onward", de Colin 
Krivy. 

SALLE ANDRÉ-MATHIEU (475. boul . de 
l'Avenir, Laval) — Sam.. 20h 30. «On sait 
comment ça commence », d'Alan Auckboum. 
CÉGEP DE SAINT-HYACINTHE (3000, Boullé. 
St-Hyacinthe) — Sam., 20 h. «Camille C». de 
Jocetyne Beaulleu et René-Richard Cyr. 

POUR ENFANTS 
MAISON-THÉÂTRE (255, Ontario E.) — «Lé 
Secret couleur de feu», de Reynald Robinson. 
Production du Théâtre du Gros Mécano. Sam., 
15 h, dim.. 13 h. 15 h; mar., mere., jeu., 10 h. 
13 h 30. 

MUSIQUE 

ORATOIRE SAINT-JOSEPH — Auj.. 10 h 30. 
20 h, messe de louange op. 15. de Rachel Lau-
rin. Gaby Billette, soprano, Marie Laferrière, 
mezzo-soprano, David Ooane. ténor, Yves 
Saint-Amant, basse, Raymond Daveluy et Ra­
chel laurin, organistes; dem., 11 h, les Petits 
Chanteurs du Mont-Royal. Dir. Gilbert Pate-
naude; 16 h, Raymond Daveluy, organiste. 
UNIVERSITE McGiLL (Salle Pollack) — Auj.. 
20 h, Ensemble a vent de McGilt et Harmonie 
du Collège Dartmouth. Oeuvres de Varèse, Su-
rinach, Bukovic et Strauss; lun.. 20 h, récital 
d'interprétation de chant. Oir. Jan Simons et 
Michael McMahon. Oeuvres de Mozart, Dvo­
rak, Brahms, Debussy, Du parc et Flemming; 
mar., 20 h, Ensembles de musique ancienne; 
mere., 20 h, Nancy Pelletier et Guylaine Fla­
mand, pianistes-duettistes. Oeuvres de dé­
menti, Chopin, Poulenc, Rachmanlnov et 
Stravinski. 

LA PETITE PATRIE (6707, de Lorimier) — 
Dem.. 14 h, concert du conservatoire; mere., 
20 h, Quintette Pantaedre. 
MAISON OE LA CULTURE MARIE-UCUAY 
(6052, boul. Monk) — Dem., 14 h, concert des 
étudiants du Conservatoire. 
JARDIN BOTANIQUE — Dem., 15 h, concert 
du conservatoire. 
CHAPELLE OU BON-PASTEUR (100, Sherbroo­
ke est) — Dem, 15 h 30, Atelier lyrique de 
l'opéra de Montréal. Programme «Dialogues 
des Carmélites» (Poulenc); mere., 20 h, musi­
que électroacoustique: jeu., 20 h, Sylvain Ber­
geron, luthiste, Viviane Leblanc, soprano, 
Claire Cignac, flûtiste. 
UNIVERSITÉ McClU (Salle Redpath) — Dem., 
20 h. Studio d'opéra de McGill. Dir. Edith Del­
ia Pergola. Oeuvres, de Handel, Gluck, Mozart, 
Donizetti, Verdi, Chabrier, Strauss, Britten et 
Barber; lun, 20 h. Ensemble de cuivres. Dir. 
Alain Cazes. Oeuvres de Dukas, Gabrieli, Cho­
pin, King, Hartley et Handel. 
SALLE POLLACK (555. Sherbrooke O.l — 
Dem., 20 h, I Musici de Montréal. Dir. Yuli Tu-
rovsky. Anne et Patricia Smith, violonistes. 
Oeuvres de Haydn, Vivaldi, de Sarasate et 
Britten. 
ÉGLISE SAINT-MATHIAS (angle Cdte-St-Antoi-
ne et Church Hill) — Dem.. 20 h, Alan Belkin, 
organiste. Oeuvres de Bach, Buxtehude et 
Sweelinck. 
ÉGLISE NOTRE-OAME-OU-ROSAIRE (angle St-
Hubert et Vitleray) — Dem., 20 h. Choeur Ars 
Philharmonia. Dir. Yvan Provost. Martin Oa-
genais, organiste. Sylviane Alain, soprano, 
Jean-Paul Guillemette, ténor. Gilles Latour, 
baryton. «Les Sept Paroles du Christ» (Théo­
dore Dubois), «Requiem» (Fauré). 
ÉGLISE NOTRE-OAME-DU-TRES-SAINT-SACRE-
MENT (500. Mont-Royal E.) — Dem., 20 h. Da-
nieie Forget. Suzie LeBlanc et Emily van E ve­
ra , sopranos , Chr is topher Jackson, 
claveciniste, Paul O'Dette, luthiste. 
ÉGLISE ST-PAUL (Aylmer) — Dem. 20 h, or­
chestre de chambre de Hull. Oir. Claude Belis-
le. Jacinthe Pansé, soprano, Monique Huot, 
mezzo-soprano. Benoit Bout et, ténor et Jean-
Clément Bergeron, basse. «Requiem» (Mo­
zart). En première partie, le Concerto grosso 
opus 6 no 6 (Handel). 

PLACE OES ARTS (Salle Wilfrid-Pelletier) — 
Lun., 10 h, Orchestre Symphonique de Mont­
réal. Dir. David Amram. Oeuvres de Berlioz, 
Bartok, Ridout, Borodine, Amram et Stravins­
ki; mar., mere., 20 h. Orchestre Symphonique 
de Montréal. Dir. Hugh Wolff. Satvatore Ac-
cardo, violoniste. Programme: Symphonie no 
7 (Haydn), Concerto pour violon (Tchaikovski), 
Symphonie no 2 (Ives). 

PLACE DES ARTS (Salle Maisonneuve) — Lun., 
20 h, Quatuor Rlddge. Programme: Quatuor 
en fa mineur, op. 55. no 2 (Haydn), Quatuor en 
la majeur, op. 41, no 3 (Schumann), Quatuor 
en fa majeur, op. 96 (Dvorak). 
UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL (Salle 3-421) — 
Lun., 17 h, Yves Morin, pianiste. Oeuvres de 
Bach, Chopin, Liszt, Mozart, Ravel et Scriabi-
ne; mar, 19 h, Hélène Comtois, pianiste. 
Oeuvres de Chopin, Gagnon et Schumann; 
jeu., 20 h, Line Villeneuve, pianiste. Oeuvres 
de Albeniz. Haydn, Schumann et Soler. — 
(Salle 8-484) — Mere.. 17 h. Chantai Dubois, 
mezzo-soprano, Réjean Coallier, pianiste; 
20 h, récital de clarinette. Oeuvres de Bach, 
Debussy, Mendelssohn et Rabaud. 
ÉGLISE SAINT-JOSEPH DE VILLE MONT-ROYAL 
(1620, boul. laird. Ville Mont-Royal) — Lun., 
20 h, Orchestre Symphonique de Mont-
Royal. Dir. Jacques Faubert. Gail Desmarais, 
soprano, Guy Bélanger, ténor, Roland Gosse-
lin, basse, Philippe Ourmigan. violoniste. Pro­
gramme: Concerto no 4 en ré majeur, pour 
violon et orchestre K. 218 (Mozart). «Les Sept 
Paroles du Christ» (Dubois). 
CHAPELLE SAINT-LOUIS (4230, Orolet) — 
Lun., mar., 20 h 30, Céline Dussautt et 
Adrienne Savoie, soprano. Christine Giguère, 
violoncelliste, Jacques Boucher, organiste. 
Programme: «Les leçons de ténèbres» (Fran­
cois Couperin). 

CHAPELLE LOYOLA (Université Concordia. 
7141, Sherbrooke O.) — Mar.. 17 h 30, Ed-
vard Skerjanc. violoniste. Oeuvres de Bach, 
Paganini, Bartok et Brahms. 
SALLE CLAUDE-CHAMPAGNE (220, Av. Vin-
cent-d'lndy) — Mar.. 19 h, rencontre avec 
Luca Lombardi. Anim. Robert Léonard: 20 h. 
concert de musique italienne, avec l'Atelier 
de musique contemporaine et Nouvel Ensem­
ble Moderne. Dir. Lorraine Vaillancourt. 
ÉGLISE DE L'IMMACULÉE-CONCEPTION (1855, 
Rachel e.) — Ven., 20 h, <La soirée des souve­
nances. Texte de Pere Pierre Côté. Chorégra­

phie et direction artistique. Jacques Du bue. 
Marie-Martine Michaud. mezzo-soprano. Mi­
chel Dubord. ténor, Real Gauthier, organiste. 
Théodore Ranzinger. violoncelliste, Kevin 
Trent Thomas. Nathalie Buisson. Renée Ro­
bert. Andrew Giday, Douglas Vbskamp. Pier 
Dupont, chorégraphes. 
ECLISE S A I N T - J E A N - B A P T I S T E (angle Rachel 
et Henri-JuKen) — Ven.. 20 h 30, Choeur de 
l'Université du Québec. Choeur Laval. Dfr. Ger­
main Lefebvre et Orchestre de la Société Phil­
harmonique de Montréal. Oir. Mikk» Takacs. 
Colette Boky, soprano, Cabrielle Lavigne, 
mezzo-soprano, Guy Bélanger, Ténor, Joseph 
Rouleau, basse. Programme. «Requiem» (Mo­
zart). Symphonie en ré mineur (Franck). Pré­
sentation de la Société Philharmonique de 
Montréal. 

ECLISE S T . ANDREW E T S T . P A U L (Angle Sher­
brooke et Redpath) — Ven.. 20 h. Choeur de 
l'église St Andrew et St. Paul. Dir. Patrick 
Wedd. Programme «Messie» (Handel). 
C A T H É D R A L E CHRIST C H U R C H (600. de Mai­

sonneuve 0.) — Ven., 20 hSO, Orchestre de 
chambre McGill. Dir. Alexander Brott. Cerate) 
Wheeler, organiste. Programme: «Les Sept 
Paroles du Christ» (Haydn) et le «Canon». 

EXPOSITIONS 

MUSÉE O'ART CONTEMPORAIN ICitft du 
Havre) — Exposition «The Arts of Television » 
et oeuvres de Gordon Matta-Ctark. Tous les 
jours de 10 h a 18 h. sauf lun. Jusqu'au 2 avril. 
MUSÉE OES BEAUX-ARTS (1379. Sherbrooke 
0.) — Expositions • L'avant-garde russe et so­
viétique», oeuvres de George Costakis. «Oau-
bigny et le naturisme» et oeuvres de Jean-
Paul Riopelle. Du mar. au dim., de 11 h a 19 h; 
sam.. dim., jeu.. 13 h 30. «Costakis, the Col­
lector* (film); dim., 11 h, conférence, «Floren­
ce: berceau du génie», de Jean-Claude Plan-
chard. de 13 h a 15 h 30, «Viens visiter mon 
musée»; mar.. 14h30. «De l'académisme a 
l'impressionnisme • (causerie). 
MUSÉE DES ARTS DÉCORATIFS (Chateau 
Dufresne, angle Pie-IX et Sherbrooke) — Ex­
position «Ecole du Meuble: 1930-50. l a déco­
ration intérieure et les arts décoratifs a 
Montréal». Du mere, au dim., de 11 h a 17 h. 
Jusqu'au 7 mai. 
MUSEE MARC-AURELE FORTIN (118. Saint-
Pierre) — Aquarelles de Rita Rodrigue et oeu­
vres de M A . Fortin. Tous les jours de 11 h a 
17 h. Jusqu'au 26 mars. 
MUSÉE D A viD-M.-STEWART (île Sainte-Hélè­
ne) — Exposition «Portugal/Québec». Du 
mar. au dim., de 10 h a 17 h. Jusqu'au 15 avril. 
ARMADA (S2. Le Rover 0.) — Peintures de 
Manon Pelletier. Jusqu'au 30 avril. 
ARTICULE (4060. Saint-Laurent) — Oeuvres 
de Bill Bums. Du mere, au dim., de 12 h à 
17 h. Jusqu'au 9 avril. 
ART 45 (2155. Mackay) — Oeuvres de Gunter 
Moite. Jusqu'au 28 mars. 
CENTRE SAlDYE-BRONFMAN 15170. Ch. dé la 
COte Sainte-Catherine) — Sculptures de Mor­
ton Rosengarten. Du run. au jeu., de 9 h a 
21 h; ven., de 9 h a 16 h; dim., de 10 h a 17 h. 
Jusqu'au 23 mars. 
CENTRE CIRCA (372. Sainte-Catherine O . sui­
te 444) — Sculptures d'Yves Louis-Seize. Du 
mere, au ven., de 12 h a 17 h 30; sam., de 
12 h a 17 h. Jusqu'au 18 avril. 
CENTRE D'ART DIFFUSION III (3575, av. du 
Parc) — Sam., dim., de 12 h a 18 h, peintures 
de Nicole Elliott. A compter de mere., instal­
lation d'Alain Vaugier. Ou mere, au dim., de 
12 h 418 h. 
CENTRE DES ARTS CONTEMPORAINS DU QUÉ­
BEC (4247. Saint-Dominique) — Peintures de 
Johanne Cullen. Du lun. au jeu., de 10 h, a 
18 h; ven., de 10 h a 13 h. Jusqu'au 31 mars. 
CENTRE DES ARTS VISUELS (350. av. Victoria) 
— Exposition «Au fil de la marionnette». Du 
mar. au ven., de 10 h a 18 h; sam. de 10 h a 
17 h. Jusqu'au 15 avril. 
ESPACE GO (5066. Clark) — Peintures de 
Christine Palmiéri. Du mar. au sam., de 
13 h 30 a 20 h 30; dim., km., de 13 h 30 a 
18 h. Jusqu'au 29 mars. 
GALERIE ART ET STYLE (487SA. Sherbrooke 
O.l — Peintures de Bruno Coté, F. lacurto. A 
Rousseau et Régis Vézina. Du lun. au ven., de 
9 h a 17 h 30; sam., de 9 h a 17 h. Jusqu'au 24 
avril. 
GALERIE AUBES 393S 13935, Saint-Denis) — 
Dessins et sculptures de Peter Trépanier. Du 
mere, au dim., de 13 h a 18 h. Jusqu'au 2 avril. 
GALERIE LAURIENNE-BAZINET (5451, Sher­
brooke O.) — Peintures de L. Bouchard, S. 
Cosgrove. T. de Souza, V. Dusek, L. Fortier, E. 
Lemay, H. Masson, R. Richard, L. Tiengo et C. 
Testeau. Sculptures de G. Deligeorges et N. 
Taillon. 
GALERIE PIERRE-BERNARD (4511, Saint-De­
nis) — Peintures de L. Ayotte, U. Bruin. S.W. 
Cosgrove, F. lacurto, C. Le Sauteur, N. Poirier, 
A. Prévost. A. Rousseau. R. Cantin et A. Ga­
gnon. Jusqu'au 27 mars. 
CALERIE RENÉ-BLOUIN (372. Sainte-Catherine 
O.) — Sam., de 12 h a 17 h 30. oeuvres de 
Jana Sterbak. 
GALERIE CHANTAI-BOULANGER (372. Sainte-
Catherine O.) — Oeuvres de Guy Pellerin. Du 
mar. au sam.. de 12 h a 17 h 30. Jusqu'au 15 
avril. 
GALERIE CHARBONNEAU-ORAUD (978. Ra­
chel E.) — Peintures et sculptures de Laurai-
ne André. Du mar. au jeu., de 10 h a 18 h; du 
ven. au dim., de 10 h à 21 h. Jusqu'au 8 avril. 
GALERIE CHRISTIANE-CHASSAY (20, Marie-
Anne O.) — Oeuvres de Laurie Walker. Du 
mere, au sam., de 12 h a 17 h. Jusqu'au 2J 
mars, 
GALERIE CLARK (1591, Clark, 2e étage) — 
Oeuvres de Pierre lamarche. Du mere, au 
dim., de 12 h a 18 h. Jusqu'au 2 avril. 
GALERIE D'ART CONCORDIA (1455. de Mai­
sonneuve O.) — Oeuvres de Tim Zuck, 
Kathleen Murm et Edna Tacon. Du lun. au 
ven., de 10 h a 20 h; sam., de 10 h a 17 h. Jus­
qu'au 8 avril. 
A LE RIE CULTART (360, Roy E.) — Oeuvres de 
Marc-André Roy. Du mere, au dim., de 12 h a 
18 h. Jusqu'au 26 mars. 
CALERAIS DANIEL 12159, Mackay) — Peintu­
res et collages de Seymour Segal et oeuvres 
d'André La pointe. Jusqu'au 25 mars. 
GALERIE DARE (4060. boul. Saint-Laurent) — 
Sculptures de Monique Veuillette. Du mere, 
au dim., de 12 h a 17 h. Jusqu'au 2 avril. 
GALERIE D'ARTS CONTEMPORAINS OE MONT­
RÉAL (2165, Crescent) — Oeuvres de Suraj Sa­
ri an. Jusqu'au 23 mars. 
CALERIE OE LA VILLE (12001, de Salaberry, 
Dollard-des-Ormeaux) — A compter de 
mere., gravures sur bois de Gisèle Paquette. 
Du run. au ven., de 8 h a 17 h. 
GALERIE OES FOUFOUNES ÉLECTRIQUES (87, 
Sainte-Catherine E.l — Oeuvres de Bertrand 
Borsvert, Gilles Chattier. Lucie Collucciano, 
Christian Dion, Jean-Pierre Gagnon et Guy 
Robitaille. Jusqu'au 31 avril. 
GALERIE BERNARD-OESROCHES (1444, Sher­
brooke O.l — Oeuvres de Paul-Émile Borduas, 
Suzor-COtè, Henri Michel-Lévy et René 
Richard. 
GALERIE ÉCLART (4060. boul. Saint-Laurent) 
— Oeuvres de Rock lamothe et Normand Ro­
bert. Du mere, au sam., de 12 h a 17 h. Jus­
qu'au 22 mars. 
GALERIE ESPACE (4844, bout. Saint-Laurent) 
— Sculptures de Grégoire Ferland. Du jeu. au 
dim., de 13 h a 18 h. Jusqu'au 28 mars. 
GALERIE ESPERANZA (2144, MacKay) — Oeu­
vres de Jésus Vilallonga. Ou mar. au ven., de 
11 h a 17 h 30; sam., de 11 h a 17 h. Jusqu'au 
1er avril. 
GALERIE GRAFF (963. Rachel EU — Oeuvres 
d'Alain Laframboise. Du mar. au ven., de 12 h 
a 18 h; sam., de 12 h à 17 h. Jusqu'au 11 avril. 
GALERIE XOZEN (532. av. Ouluth E.) — Sam., 
de 12 h a 17 h, oeuvres de Louis Lefebvre. 
GALERAIE CLAUDE-LAFITTE 11446. Sherbroo­
ke O.l — Concours-exposition. Jusqu'au 30 
mars. 

GALERIE LAVAUN (1100, boul. René-Lëvesque 
O.l — Peintures de George Costakis. Du mar. 
au sam.. de 12 h a 18 h. Jusqu'au 1er avril. 

CALERIE LEE (1518. Sherbrooke O ) — Oeu­
vres de Jane Bruce. Jusqu'au 31 mars. 
GALERIE L EMPREINTE (272. Saint-Paul E.) — 
Lithographies de Martine Lederc. Jusqu'à lun. 
GALERIE ELCA LONDON U1616. Sherbrooke 
O.) — Oeuvres de Joseph Draper). Ou mar. au 
sam.. d * 10 h a 17 h 30. Jusqu'au 28 mars. 
CALERIE MICHEL-ANGE (430. Bortsecours) — 
Oeuvres de M A . De Foy. Suzor-Cot*. J.-P. 
Lemieux. Cornélius Krieghoff. Léo Ayotte. 
Marc-Aurèle Fortin, Oziaz Leduc. Clarence Ga­
gnon. R. Duguay. A Rousseau. Robert Pilot. 
O. Des Oaves. R. Richard et Joseph Franchère. 
Ou mere, au dim., de 11 h a 18 h. 
CALERIE OBORO (3961. boul. Saint-Laurent) 
— Dessins chorégraphiques de Jean-Pierre 
Perreault. Du mere, au dim., de 12 h * 17 h. 
Jusqu'au 16 avril. 
CALERIE OPTICA (3981. boul. Saint-Laurent, 
suite 501) — Exposition «The Zone of Con­
ventional Practice and other Real Stones*. 
Jusqu'au 2 avril. 
GALERIE FREDERIC P A L A R O Y (307. Sainte-Ca­
therine O.. suite 515) — Oeuvres d'Yves-
Marie Rajotte. Ou mar. au ven., de 11 h a 
18 h; sam., de 11 h a 17 h. Jusqu'au 30 mars. 
G A L E R I E P INK (1456, Notre-Dame O.) — Sam., 

dim., de 13 h a 17 h. aquarelles d'Alain Mar­
tin. 
GALERIE PORT-MAURICE (8400. boul. Lacor-
daire) — A compter de mere., peintures de 
soiiande Goudreautt. Lun.. de 13 h a 21 h 30; 
mar., mere. jeu., de 10 h a 21 h 30; ven.. de 
io h a 18h; sam.. de 10b a I7h; dim., de 
13 h t 17 H 
GALERIE POWERHOUSE (4060. boul. Saint-
Laurent, suite 205) — Oeuvres de Karen 
Spencer et Lorraine Oades. Du mere, au dim., 
de 12 h a 17 h. Jusqu'au 9 avril. 
GALERIE RELAIS DES ÉPOQUES (92, Sherbroo­
ke O , suite 101) — Oeuvres de Claire Dionne-
Valois et Liane Paskaryk. Du mar. au sam. 
Jusqu'au 25 mars. 
GALERIE SUZANNE-RcMiLLARD (1227, Am­
herst) — Sam., de 11 h a 17 h 30; dint, de 
13 h i 17 h 30, exposition «Eres», oeuvres de 
Cosgrove, Connolly, Tibo, Fortaich. Lambert, 
Archambautt, Rémillard. 
G A L E R I E SKOL13981. bout. Saint-Laurent) — 
Peintures d'Anne-Marie Bonin. Du mere., au 
dim. de 12 h a 17 h. Jusqu'au 2 avril. 
GALERIE SYMBOLE ART 12780. de Salaberry) 
— Oeuvres de Viateur Lapierre, Jean d'Arc Le 
Clerc, J . Marc Slier. Joseph Giunta, Mario Mau­
ra, Gilbert Breton et Lise Auger. Du lun. au 
mere., de 9 h a 18 h; jeu., ven., de 9 h a 21 h; 
sam.. de 9 h 30 a 17 h. 
GALERIE TROIS POINTS (307, Sainte-Catherine 
O.) — Oeuvres de Christiane Ainsley. Ou 
mere, au ven., de 11 h a 18 h; sam., de 11 h a 
17 h. Jusqu'au 29 mars. 
CALERIE uoAM (Pavillon Judith-Jasmin. 1400, 
Berri. salle J-R120I — Oeuvres sur papier de 
Mel Boyaner. Du mar. au d i m , de 12 h a 18 h. 
Jusqu'au 25 mars. 
GUILOE CANADIENNE DES MÉTIERS O'ART DU 
OUÉBEC (2025, Peel) — Estampes et dessins 
de la collection permanente d'art Inuit. Jus­
qu'au 8 avril. 
MAISON O'ART SAINT-LAURENT (742, boul. 
Décarie, Saint-Laurent) — Sam., dim., peintu­
res de Jean-Marc Blier. 
MICHEL TETREAULT (4260. Saint-Denis) — 
Oeuvres de Louise Masson. Ou mere, au dim. 
Jusqu'au 26 mars. 
P.R.I.M. (3981, boul. Saint-Laurent, suite 3011 
— Oeuvres de Suzanne Giroux. Du lun. au 
ven.. de 10 h a 18 h; sam., dim., de 13 h à 
17 h. Jusqu'au 2 avril. 

HORS MONTREAL 

ARTS SUTTON (Sutton) — Peintures de 
Catherine Bates. Du jeu. au dim., de 11 h i 
17 h. Jusqu'au 26 mars. 
LE BALCON D'ARTS (650. Notre-Dame, Saint-
Lambert) — Petits formats. 
8IBLIOTHÉ0UE MUNICIPALE OES SOURCES 
(110, Cartier. Roxboro) — Photographies de 
Michel Geoffrion. Du lun. au mer., de 13 h a 
21 h; du jeu. au dim., de 13 h a 17 h. 

CENTRE D'EXPOSITION DE SAINT-HYACINTHE 
(405, Saint-Simon, Saint-Hyacinthe) — Sculp­
tures, peintures et installation de Paul-Émile 
Saulnier. Jusqu'au 16 avril. 
CENTRE DU VIEUX PALAIS (185. du Palais, 
Saint-Jérôme) — Exposition «Sortie 43». Du 
mar. au ven., de 12 h a 17 h; dim., de 13 h a 
17 h. Jusqu'au 23 avril. 
COMPLEXE ALFRED-DALLAIRE (2159, b o u l . 
Saint-Martin E., Laval) — Fusains de Réjean 
Durocher. Tous les jours de 10 h a 21 h. Jus­
qu'au 28 mars. 
COMPLEXE RIVE-SUD (2750. M a r i e-Victorin E.. 
Longueuil) — Peintures de Nelly Tomas. Tous 
les jours de 10 h a 21 h. Jusqu'au 30 mars. 
GALERIE ACTION (190, Laurier, Saint-Jean-sur-
Richelieu) — Sculptures de Robert Nepveu. 
Ou lun. au ven. de 13 h a 21 h; sam., dim., de 
13 h a 17 h. Jusqu'au 26 mars. 
GALERIE PIERRE-BERNARD (141. Champla in , 
Hull) — Peintures de Roger Alexandre, T.T. 
Des Aulniers, Arist Gagnon, Jacques Hamel, 
Claire Jacob, Denise Laperriere, Reine Ouellet, 
Ron Simpkins, Andrée Vézina et Thérèse Za-
haria. Jusqu'au 31 mars. 
CALERIE DE LA GARE (317. Saint-Denis. Saint-
Lambert) — À compter de dim., aquarelles de 
Jean-Marc Bérubé. 

GALERIE DES LAURENT!DES (1044, Ouimét, 
Saint-Jovite) — Oeuvres de Florent Comtois, 
Colette Boivin, Bruno Côté, Jean-Paul Ladou-
ceux et Hélène Doucet. Ou mar. au dim., de 
9 h a 19 h. Jusqu'au 26 mars. 
GALERIE OU CENTRE (250, Saint-Laurent, 
Saint-Lambert) — Oeuvres de Marie-Claude 
Leclerc. Du mar. au ven., de 12 h a 17 h et de 
19 h a 21 h; dim., de 13 h a 17 h. Jusqu'au 26 
mars. 
GALERIE DU COLLÈGE MONTMORENCY (475, 
boul. de l'Avenir, Laval) — Dim., de 12 h a 
18 h, exposition «Actuel et Pluriel». 
GALERIE DU CRAVE (171, Notre-Dame E., 
Victoriaville) — Peintures et sculptures de 
Ghislaine Vervilte. Jeu., ven., de 19 h a 21 h; 
ven. sam., dim., de 13 h a 16 h. Jusqu'au 30 
avril. 
GALERIE IMPÉRIAL (164. Cowie. ée étage. 
C r a n by) — Exposition «Estampes 89: Muta­
tions». Merc., sam., de 13 h a 17 h; jeu., ven., 
de 13 h a 17 h et de I 9 h a 21 h. Jusqu'au 24 
mars. 
GALERIE MONCALM (25, Laurier, Hull) — Ex­
position «Le livre d'artiste et les oeuvres de 
Janine Leroux Guillaume». Du mar. au ven., de 
12 h a 17 h; sam., dim., de 13 h a 18 h. Jus­
qu'au 12 avril. 
GALERIE MONIOUE-SALVAIL (120. J .A. - Pré­
fontaine, Saint-Adolphe d Howard) — Peintu­
res de Ladouceur. Soulikias, Baird, Bourret. 
Lafrance et Nadeau. Sam., dim., de 13 h a 
171). 
GALERIE OU VIEUX VILLAGE (22, de Mont-
brun, Boucherville) — A compter de dim., 
peintures de Marcel Ravary. Jeu., de 19 h a 
21 h; ven.. de 13 h a 21 h; sam.. de 13 h a 
17 h. 
MAISON LOUIS-H.-LA PO NT AINE (314, Marie-
victorin, Boucherville) — Gravures de Ray­
mond Séguin. Du jeu. au dim., de 14 h a 
16 h 30 et de 19 h a 21 h. Jusqu'au 31 mars. 
MUSÉE D'ART DE J GUETTE (145. Wilfrid-Cor-
beil, Joliette) — Exposition «Veni. vidi, vieil 
Vici». installation de Jean-Claude Saint-Hilai-
re. Jusqu'au 2 avril. 
MUSÉE DE LACHINE (110. chemin LaSalle, 
Lachine) — Sculptures de Pierre Leblanc. 
Peintures de Diane Collet-Laricheliére, Robert 
Deschénes. Marie-Claude Leclerc et Raymond 
Poitras. Du mere, au dim., de 11 h 30 a 
16 h 30. 
MUSÉE OE LA CIVILISATION (85. DalhOusie, 
Québec) — Expositions «Electrique», «Souf­
frir pour être belle», «Toundra. Taïga», «Mé­
moires», «La barque a voile» et «Objets de 
civilisation». Ou mar. au dim., de 10 h a 17 h; 
mere, de 10 h a 21 h. 
MUSÉE DES BEAUX-ARTS DU CANADA (380, 
Sussex Drive, Ottawa) — Dessins Inuit con­
temporains. Du mar. au dim., de 10 h â 17 h; 
jeu., de 10 h a 20 h. Jusqu'au 26 mars. 
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ROCK 

A \ HT) /Â\ r\T\ M C e s t t r è s d i f f i c i l e P°ur nous> l e s Mies, x b A Z A A [ A ^ Z A A dans cette business, affirme Sarah Dallin 
A L A I N ttm 
R E P E N T I C N V 

L# an dernier, 
la musique 

pop s'est enrichie 
de plusieurs vedet­
tes féminines qui, 
ù leur tour, ont ou­
vert des portes à 
d'autres consoeurs 

lu'mi découvre ù peine en ce dé­
but d'année. Les trois Anglaises 
de Bananaramu n'ont pas été por­
tées par cette vague: depuis cinq 
ans déjà, elles flirtaient avec le 
succès. 

« A v a n t , ça faisait un peu 
étrange d'être les seules à repré­
senter les femmes. C'est très diffi­
cile pour les filles dans cette busi­
ness » , mentionne Sarah Dallin, 
l'unique blonde de Bananarama 
depuis le départ de Siobhan Fa-
hey. 

Si Bananarama ne s'était fait 
connaître qu'en 1988, il se serait 
mûrement trouvé beaucoup de 
Kens pour les mettre en marge du 
<<mouvement» féminin, pour 1e-
v cr le nez sur ces trois Anglaises 
un peu fofolles qui ne se situaient 
évidemment pas dans la lignée de 
la très sérieuse Tracy Chapman. 

« Il y a place pour toutes sortes 
de musiques, insiste Dallin. En 
i .u rope en tout cas, on assiste au 
retour de super auteurs-composi­
teurs interprètes, mais il y a éga­
lement un nombre incroyable de 
nouveaux groupes pop. Tout ça 
s'équilibre » . 

Les trois filles de Bananarama 
se sont déjà offusquées de ce que 
la presse mette en doute leur ta­
lent. Quand elles ont endisqué la 
chanson Rough Justice, qui trai-

À VOIR 

Jacquie O'Sullivan, Sarah Dallin et Keren Woodward. 

tait de la mort d'un ami à Belfast, 
elles sautaient aussi sur l'occasion 
de p r o u v e r qu'elles étaient des 
«artistes sérieuses». Comment ne 
pas penser que la tournée qui les 
amènera au Metropolis mercredi 
prochain, leur première en car­
rière, est un autre moyen de prou­
ver leur sérieux à tous ces détrac­
teurs? 

« Peut-être bien... dans notre 
subconscient , r épond Dal l in 
après une seconde d'hésitation. 
Mais nous ne nous sommes pas 
donné comme mission de prou­
ver que les autres avaient tort. 
L'idée de cette tournée nous est 
venue lors de trois shows au la­
pon, il y a six mois. C'était telle­
ment emballant qu'on a décidé de 

partir en tournée. » 
Lors de ces spectacles au célè­

bre Budokan, Bananarama a 
chanté ses succès devant 10000 
spectateurs avec pour unique ac­
compagnement de la musique en­
registrée. Comme il le faisait à ses 
débuts dans les discos françaises. 
« Chanter sur des bandes enregis-
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ON DISCUTE DE SPORTS 
AVEC DANIELLE RAINVILLE ET PIERRE BOUCHARD AUX AMATEURS DE SPORTS 

L'équipe Numéro 1 du sport à Montréal 
c'est Danielle Rainville et Pierre Bouchard 

entourés de collaborateurs reconnus. 
Les Amateurs de sports, 

la véritable tribune sportive 
téléphonique à Montréal. 

QUAND DANIELLE RAINVILLE ET PIERRE BOUCHARD PARLENT... 7VUTLEMONDE E/V PARLE 
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trees, c'est accepte en Europe, 
mais en Amérique du Nord ça ne 
passerait pas ». reconnaîtra toute­
fois Dallin. 

En 1986. au moment où Bana­
narama était de tous les palmarès 
avec sa version de Venus de 
Shocking Blue, il avail été ques-
tion d'une tournée qui a été remi­
se à 1987 parce que Keren Wood­
ward était enceinte. Mais l'année 
suivante, après la sortie du micro­
sillon Wow! cl l'inévitable tour­
née de promotion. Siobhan Fa-
hey a épouse le Eurythmies Dave 
Stewart, a eu un enfant et a déci­
dé de faire carrière seule. Wood­
ward et Dallin ont alors préféré 
attendre que sa remplaçante, |ac-
quie O'Sullivan. soit bien inté­

grée au trio avant de donner des 
spectacles. À compter de mardi à 
Boston. Bananarama se produira 
enfin sur scène avec cinq musi­
ciens et trois danseurs. 

Fait à souligner, au Canada. Ba­
nanarama ne s'arrêtera qu'à 
Montréal. C'est que cette premiè­
re tournée a dû être écourtée de 
façon à leur permettre d'enregis­
trer leur prochain microsillon. 
Après le volet nord-américain, les 
trois Anglaises visiteront l'Aus­
tralie, le lapon et d'autres pays 
asiatiques avant de se produire 
chez elles, en Angleterre. 

« Le public a d'énormes atten­
tes, surtout en Angleterre où les 
billets pour nos shows se sont 
tous écoulés en une journée, révè­
le Dallin. Nous avons eu telle­
ment de chansons à succès là-bas ! 

Ça fait tout de même un peu 
peur, je l'avoue. C'est pour ça 
qu'on a décide de faire l'Angle­
terre en dernier. » 

Reste à savoir si l'attitude folli-
chonne qui se dégage des vidéo-
clips de Bananarama sera palpa­
ble mercredi au Metropolis. 

« C e sera un show fou fou 
fou », promet Dallin. 

Le t r io maléfique 
Parce qu'elles donnent dans la 

musique dance légère, les filles 
de Bananarama sont souvent per­
çues comme des éléments inter­
changeables d'une industrie con­
trôlée par les tout-puissants réali­
sateurs de disques. Et comme 
elles sont associées aux plus om­
niprésents de tous. Stock Aitken 
et Waterman, les comptables de 

la musique en série, le préjugé est 
tenace. On devine trois manipu­
lateurs qui mettent dans le même 
moule Bananarama. Rick Astley 
et Samantha Fox. Depuis deux 
ans. suffit de s'afficher comme le 
protégé de ce trio infernal de réa­
lisateurs pour connaître le succès. 
L'Australienne Kylie Minogue, la 
plus drabe des chanteuses drabes, 
peut en témoigner. 

Pourtant, quand elles se sont 
associées à Stock Aitken.et Wa­
terman en 1986, les trois Anglai­
ses de Bananarama étaient déjà 
des vedettes, tandis que les trois 
messieurs n'étaient que des réali­
sateurs inconnus. Mais voilà, de­
puis le succès de Venus, Stock 
Aitken et Waterman se spéciali­
sent dans les reprises insipides de 
chansons à succès des années 60. 

The Loco-Motion de Kylie Mino­
gue. / Only Want to Be With You 
de Samantha Fox... 

« Oui, ça nous embête parfois, 
reconnaît Dallin. On a l'impres­
sion qu'ils prennent nos idées et 
les donnent à d'autres. Mais de 
tous ceux qui travaillent avec 
Stock Aitken et Waterman, nous 
sommes les seules à chanter nos 
propres chansons. Les autres sont 
peut-être des marionnettes, mais 
certains artistes ont toujours pré­
féré qu'on leur donne des chan­
sons toutes faites qu'ils n'ont qu'à 
interpréter. C'était comme ça à 
l'époque des groupes de filles 
dans les années 60. » 

Waterman a déjà dit, mi-bla­
gueur, mi-sérieux, que les chan­
teuses de Bananarama était les ar­
tistes les plus maladroits avec les-

De grandes premières à Quatre Saisons ! 
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quels il ait travaillé. « S i être 
maladroit, ça veut dire ne pas fai­
re comme les autres qui entrent 
en studio, écoutent la musique 
toute prête, enregistrent leur voix 
et s'en retournent immédiate­
ment à la maison, alors je préfère 
que nous soyons maladroites ». 
proteste Dallin. 

Qu'on ne se méprenne pas. Ba­
nanarama adore travailler avec 
Stock Aitken et Waterman et leur 
confiera encore la réalisation de 
son prochain microsillon. Pour 
une raison aussi simple qu'impor­
tante: « C'est difficile de trouver 
un réalisateur qui te comprenne, 
surtout quand tu ne joues pas 
d'instruments ». 

Traduction libre: le succès ne 
procure pas nécessairement le 
respect. 

tfJ~ ENSEMBLE 
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^£0} (JuativSiiisons 
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Centre Pierre-Charbonneau 
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SIMPLY RED 
A New Flame 

JULIEN CLERC: 
Pour les tous d'hier et 

d'ajourd'hui. 

MARIE CARMEN: 
Dans la peau. 

LINDA DE SUZA: 
Qu'est-ce que tu sait faire? 

DAVID ET JONATHAN: 
Coeur de gosae. 

FINE YOUNG CANNIBALS: 
The raw and 1he cooked. 

Catalogue complet 
Disques compacts 
classiques London 

1 7 " ou 

LONDON 
SÉRIE 
GRAND 
OPÉRA 

65 99 Airs de Bach et Handel. Fcto a la française. Ouloil. 

pour V » # Montreal. Kathleen Ferrier. Paganini - Sarasate 

JOSHUA BELL, violoniste. 
Oeuvres de Brahms -

99 
2 D C 

f i l . 

PUCCINI: 
La Fanciulla del west. 
Tebaldi. Del Monaco. 

PUCCINI: 
Tosca. Price, Oi Stefano. 

Karajan. 

VERDI: 
La Traviata. Sutherland, 

Bergomi, Merrill. 

FREDERIC FRANÇOIS: 
L'amour s'en va. 
l'amour revient. 

GERRY BOULET: 
Rendez-vous doux 

it-Denià 19 et 20 mars 

PAULA ABDUL: 
Your girl. 

NEWORDER: 
Technique. 

NANA MOUSKOUM: 
Classique. 

ARCHAMBAULT 
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ARTS PLASTIQUES 

Au Musée des beaux-arts de Montréal 

Lavant-garde russe : tout ce qui, plus tard, 
assurera l'hégémonie de l'art américain 
SUITE DE LA PACE D1 

realais. l'art abstrait n'exerçant 
pas le même attrait que l'art figu­
ratif. Mais il est certain qu'elle 
suscitera un intérêt immense de 
la part de ceux qui s'intéressent 
de près ou de loin à l'art moderne 
et contemporain, et des autres qui 

révent de devenir col lect ion­
neurs. 

L ' a v a n t - g a r d e russe ( 1896-
1932) fait partie de cette explo­
sion artistique qui a totalement 
chambarde les arts en Europe au 
début du siècle. On connaît de­
puis longtemps le cubisme fran­
çais, le futurisme italien, l'exprès-

s ionn i sme a l l e m a n d , pour ne 
nommer que ces mouvements. Il 
en était tout autrement, jusqu'à 
ces dernières années, de l'art de 
l'avant-garde russe, relégué aux 
oubliettes avec l'arrivée de Stali­
ne au pouvoir, caché dans les ré­
serves des musées soviétiques ou 
dans les greniers des particuliers, 
quand ce n'est pas tout simple­
ment détruit. Les Soviétiques ont 
réservé à l'art d'avant-garde le 
sort que bien des gens ici souhai­
tent encore a l'art non figuratif: 
ils l'ont fait disparaître. 

Mais grâce en grande partie a 
George Costakis, ce Grec né en 
Russie, ancien employé de l'em-
bassade du Canada à Moscou, col­
lectionneur maniaque, et grâce 
aussi à l'ouverture de plus en plus 
grande de l 'URSS, l'avant-garde 
russe et soviétique est devenue 
l'un des sujets de prédilection des 
historiens d'art. Ils y découvrent, 
en germe, à peu près tout ce qui 
fera l'art de la deuxième moitié 
du X X e siècle et qui assurera, en 
particulier, l 'hégémonie de l'art 
a m é r i c a i n . C u r i e u x tout de 
même. Ce qui a entrainé la dis­
grâce des uns a fait, trente à qua­
rante ans plus tard, la gloire des 
autres. 

Un condensé de 
l'art du XX e siècle 
L'exposition du Musée, qui ne 

présente qu'une petite partie de 
la collection actuelle de Costakis, 
(241 pièces sur un millier, repré­
sentant 38 artistes) réussit néan­
moins à nous faire partager la fas­
cination des historiens pour cette 

période russe particulièrement ef­
fervescente. 

D'une salle â l'autre, le visiteur 
un peu renseigné, qui prend bien 
soin de vérifier les dates d'exécu-
t ion d e s o e u v r e s , s ' e x t a s i e . 
« Wow, regardez-moi cette bande 
verte sur fond blanc, on dirait le 
poster de l 'exposition Borduas 
l'an dernier, ou un Barnet New­
man en miniature. Et c'est l'oeu-
v re d'une femme. Olga Ro/anova, 
en 1917. Ces formes géométri­
ques, de Klioune, 1917 aussi, pré­
sentées en série, on se croirait 
dans une exposition d'art con­
temporain. Ce carré noir sur fond 
blanc, de Malevitch. peut-on être 
plus minimal? Et les dessins ar­
chitecturaux de Lissitzky ( 1919). 
on dirait les années quatre-vingts, 
lit ça. la-bas. ça fait penser à lack-
son Pollock, mais c'est Rodtchen-
ko. Rodtchenko encore, et on 
pense à Charles Gagnon. Et les 
deux Popova là, une femme, qui 
peint directement des structures 
architecturales dépouillées sur du 
bois rugueux en 1920, incroya­
ble! » 

C'est comme si les Russes, un 
peu coupés du reste du monde 
pour cause de révolution, avaient 
poursuivi plus radicalement et 
avec plus de profondeur les ave­
nues défrichées par leurs collè­
gues e u r o p é e n s . C o m m e s ' i l s 
avaient /ait, en condensé et en 
quelques années, ce qui occupera 
les artistes pendant tout le X X e 

siècle et peut-être même le XXI e . 
On parle en effet d'un nouveau 
courant qui vient de faire son ap­
parition en Europe et aux États-
Unis: le néo-constructivisme. 
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Sans titre, vers 1917, Ivan Vassilievitch Klioune. 
À lire en page D20: 

l'aventure de Costakis 

À GAG 
1 5 000$. . 
en vêtements 

de chez Club Monaco 
Jusqu'au 28 avril 1989 

COUREZ LA CHANCE DE GAGNER 1 DES 30 
GARDE-ROBES PRINTEMPS 

D'UNE VALEUR DE 500$ 

C'est facile de participer: 
Tous les matins, entre 5h30 et 9h, 

du lundi au vendredi, L 
<oyez à l'écoute de CKOI-FM. / 
Christian Hamel vous dévoilera ' 

le mot de passe du jour. 

ETV 
HOLLYWOOD À SON MEILLEUR 
5 films gagnants de l'Oscar du «meilleur film» 

Hi 
«An American In Paris» 
(1951) 13 h 
«Mutiny On The 
Bounty» (1935) 
15 h 30 

«From Here To Eternity» 
(1953) 18 h 30 

«Annie Hall» 
(1977) 
21 h 

DIMANCHE 

«One Flew 
Over The Cuckoo's Nest» 
(1975) 23 h 05 CANAL 33 

Videotron 14 CF Cable 14 

Projet pour un kiosque de propagande, 1922. Gustav Custavo-
vitch Kloutsis. 

L'exposition suit un parcours 
c h r o n o l o g i q u e en présentant 
d'abord les oeuvres qui s'appa­
rentent le plus aux autres mouve­
ments européens de l ' époque, 
oeuvres symbolistes et cubo-futu-
ristes. Puis elle passe aux Supré-
matistes qui ont renoncé à toute 
figuration, toute représentation 
du monde extérieur pour se con­
centrer sur le monde autonome 
de la peinture constitué de for­
mes géométriques et de contras­
tes de couleurs. Viennent ensuite 
les Constructivistes qui poussent 
l'épuration encore plus loin, limi­
tent l'utilisation de la couleur et 
cons idèrent leurs oeuvres sur 
papier ou sur toile comme des 
projets de construction réelle 
dans l'espace. Les mêmes noms 
peuvent se retrouver d'un cou­
rant à l'autre, selon l'évolution de 
leur démarche. 

La conservatrice Janet Brooke a 
choisi de joindre aux purs et durs 
de l'avant-garde d'autres artistes 
ou d'autres oeuvres qui exploi­
tent des avenues différentes et re­
tournent même parfois à la figu­
ra t ion . C'est le cas de qua t re 
membres d'une même famille, les 
Adler, et de leur professeur. Ma-
tiouchine, qui ont tenté de tra­
duire sur le plan plastique, avec 
des formes organiques ou à la ma­
nière pointilliste, la structure de 
la musique. C'est le cas aussi d'ar­
tistes tellement fascinés par la 
machine qu'ils ont tenté d'en em­
prunter plastiquement les roua­
ges. Et d'autres encore, plus pro­
ches des expressionnistes alle­
mands et du Picasso d'avant le 
cubisme. On trouve également 
dans l'exposition plusieurs oeu­
vres qui étaient en fait des projets 
pour des décors de théâtre, des 
constructions architecturales, des 
meubles, tissus, affiches, etc. 

pourtant en avoir laissé 80 p.ceni 
aux musées soviétiques avant de 
quitter le pays pour la Grèce en 
I977. Il u cédé a Moscou tous les 
Chagall et Kandinsky ainsi que 
les oeuvres maitresses des artistes 
les plus connus. 

De passage a Montréal celle se 
maine, M. Costakis s'est fait cour­
tiser. On a sorti le maire de Mont­
réal pour lui, on a organisé, à la 
galerie Lavalin, une exposition de 
ses propres oeuvres qui rend,eqt 
en quelque sorte un homm4gc* u 
cette avant-garde qu'il a satfvgtfy 
l'oubli. 

C'est que la collection Costath» 
fait l'envie de bien des musetiîs*^ 
compris du notre. '.'•irl* 

« Mais, disait-il a La Presseînif 
famille ne veut pas que je yérûtb 
trop vite nia collection. C'esÇ u{u£ 
ce qui me reste. Ut c'est m>>*fc? 
Vous savez, si je la vendais eu pie» 
ces détachées, je ferais qui t te il 
cinq fois plus dargent . Mai$*]u' 
préfère qu'elle reste entière. }»l »J 

Un collectionneur courtisé 
Incroyable collection que celle 

de George Costakis qui considère 

m 
LIVRES 

MEDIUMS 

ASTROLOGIE 

9 e SALON INTERNATIONAL DE 

ESOTERISME 
ET DES ARTS 

DIVINATOIRES 
DE MONTRÉAL 

Prix d'entrée: 17 mars 16h-23h 
Adul tes: $6 18 mars 11h-23h 
Aîné(e)s:$4 19 mars 11h-19h 

• Conférences et 
démonstrations continues • 

PLACE BONAVENTURE 

BOURSES DU 
CONSEIL DES ARTS 
DU CANADA AUX 
ARTISTES 
PROFESSIONNELS : > : '. 
Bourses "A" pour artistes ; »;« 
Dest inées aux ar t is tes d o n t la *•« 
c o n t r i b u t i o n a leur d i s c i p l i n e est ' . , ' 
r e c o n n u e sur le p l a n na t iona l o u » J « 
i n t e r n a t i o n a l d e p u i s p l u s i e u r s - ; - J 
a n n é e s et q u i son t l o u e u r s act i fs ; - * « 

Dates limites: 1er avr i l . 1er o c t o b r e . ; - J«i 
s e l o n les (o rmes d'art 

Bourses "B" pour artistes >\ >; 
D e s t i n é e s aux ar t is tes q u i on t terrrurij».*^ 
leur f o r m a t i o n d e b a s e et sont 
r e c o n n u s c o m m e p r o f e s s i o n n e l s , * 
Dates limites: 1er avr i l , 1er octobre'** 
1er d é c e m b r e , s e l o n les fo rmes d a n J -
1er mai . p r o g r a m m e pour ar t istes a' .• 
m i - c a r r i e r e en m u s i q u e c lass ique . J 

Bourses pour ouvrages de 
non-fiction 
Dest inées aux a u t e u r s q u i on t p u b l i e 

a u m o i n s u n l ivre d e n o n - f i c t i o n 

( b i o g r a p h i e , e tude , essa i et c n t i q u e i 

Les l ivres savants n e son t pas 

a c c e p t é s . ' - . .• • 

Dates limites: 15 m a i . 1er n o v e m b r e ; 

P o u r obten i r la b r o c h u r e SubvertliOni--
aux artistes, s 'adresser au '• i , 

S e r v i c e d e s b o u r s e s . • \ 
C o n s e i l d e s Arts d u C a n a d a 
C P . 1047 
O t t a w a (Ontnno i K1P 5V8 

Cet te b r o c h u r e of f re auss i des 
r e n s e i g n e m e n t s s u r les B o u r s e s ck 
Droiet et les B o u r s e s d e voyage 

ARCHITECTURE • ARTS VISUELS 
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DANSE • MULTIDISCIPLINARITÈ 
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PERFORMANCE • PHOTOGRAPHIE 

THEATRE • VIDEO 

RADIOTHON 
au profit du Service d'hébergement St-Denis 

dans le cadre du 10e Salon International de la Jeunesse 
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ARTS PLASTIQUES 

Costakis a découvert 
I avant-garde russe 
... par accident 

Ceorge Costakis 

J O C E L V N E L E P A G E 

• C'est pur accident que George 
Costakis. 78 ans maintenant, a 
découvert l'avant-garde russe. 

« Deux tableaux, dit-il (en an­
glais) dans un salon où j'avais été 
invité, l'ai été frappé par leurs 
couleurs, leur dynamisme, l'étais 
à ce moment-là un collectionneur 
d'art ancien, surtout des Hollan-

LE PLUS GRAND CONCOURS 
DU PRINTEMPS 

RADIC CITE 

DE FACTURES POUR m AN 
FAITES CONNAÎTRE RADIO CITÉ FM 107 À 
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«Jais du 17" siècle, et d'antiquités. 
Mais je savais que je ne réussirais 
jamais à entrer en compétition 
avec les musées, le cherchais au­
tre chose. » 

C'est donc ce premier coup de 
foudre, en 1946. qui força le col­
lectionneur à vendre ses vieilles 
choses précieuses et à se laisser 
entraîner dans une aventure ex­
traordinaire qui relève quasiment 
du roman policier. « On ne savait 
rien de l'avant-garde russe, dit-il. 
à part quelques noms comme 
Chagall, Kankinsky, Malevitch. 
Rodtchenko... » Il n'existait pas 
de documentation sur le sujet, 
rappelle-t-il. Il a fallu qu'il re­
construise tout. Qu'il découvre 
des noms, suive des pistes, ren­
contre des familles méfiantes, 
fouille des greniers. 

« Pour moi, dit-il, l'avant-garde 
russe était comme une armée qui 
avait fait une révolution dans les 
arts. Et je voulais tout, pas seule­
ment les généraux, mais les colo­
nels aussi, et les soldats. » George • 
Costakis était un vrai collection­
neur. Il a même vendu sa voiture 
toute neuve, et les bijoux de sa 
femme pour acheter des pièces 
qui l'emballaient. 

Sauf pendant les premières an­
nées qui ont suivi la Révolution, 
il n'était pas interdit, en régime 
communiste, de collectionner de 
l'art, explique M. Costakis. Et 
même si l'art qui l'intéressait 
était plutôt tabou en U R S S . , le 
collectionneur se faisait discret. 
« |e me tenais tranquille, dit-il, je 
ne voulais pas faire de vagues, le 
savais que l'État n'aurait pas aimé 
voir cet art servir de propagande 
antisoviétique, l'invitais des gens 
chez moi. Il y est venu des gens 
célèbres, dont Edward Kennedy 
ei David Rockefeller. La collec­
tion a fini par être connue à 
l'étranger. » 

M. Costakis a connu quelques 
problèmes avec les autorités en 
1975, mais le fonctionnaire fautif 
a finalement été remplacé. Tout 
de même, sa maison a été vandali-
sée. sa datcha, brûlée. Il a quitté 
l'URSS, laissant là-bas, comme il 

l'avait depuis longtemps- décide, 
ce qu'il considérait appartenir au 
patrimoine soviétique. 

Il savait, dit-il. qu'un jour on 
reconnaîtrait l'importance de 

l'avant-garde russe, y compris en 
U.R.S.S. « C'est fait maintenant », 
dit-il, conscient d'avoir joué un 
des rôles les plus importants dans 
l'histoire de l'art du XX e siècle. 
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PROGRAMME: 

DUREE 

TRANSPORT: 
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DE JOUR DES (ÇAcmjU**/ 
ANIMATION EN ANGLAIS, ANIMATEURS BILINGUES 
TERRAINS SPACIEUX DU COLLEGE NOTRE CAME. TOUT PRES 
D OUTREMONT. A QUELQUES MINUTES DU MONT-ROYAL 
NATATION. PATINAGE. HOCKEY. GYMNASTIQUE. ARTS PLASTI­
QUES. SPORTS POUR GARÇON ET FILLES AGES DE 4 A 14 ANS. 
9 h A 16 h OU LUNOI AU VENOREOI - JUILLET ET AOÛT 1989 
ACCUEIL ET SURVEILLANCE DE 8 h A 18 h. 

SERVICE D AUTOBUS PORTE À PORTE (VILLE MONT-ROYAL. 
VILLE SAINT-LAURENT. OUTREMONT. WESTMOUNT. C.O.N.. 
DOLL AH D NOG.. HAMPSTEAD) OU PAR VEHICULE PRIVE. 

Tél.. 739-3721 — 739-3423 

Faites-le donc, 
pour voir! 
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Loat in Tour Eyes 
Like the Way I Do 
The living Tears 
Orinoco fto* [Sail Away) 
My Heart Can't Tell You No 

It's True 

sis 
|3 Ronî 
Q A little Heaped 

j I All She Wants Is 
g Q Walk the Dinosaur 
© ' g] Bom to be My Baby 
@ • \jth\o My Own Dev 
© Q| Two Strong Hearts 
© Q Dear God 
0 § y The Look 
0 Q Tears Run Rings 
© Q Uyatity 

The Race 

Debbie Glbaon 
tAeliaaa Etheriige 
hSlkea\The Mechanica 

Enya 
Rod Stewart 
Paula Abou\ 
Midi Vahillt 
Tone loc 
Roy Orbison 
Tan'tta Tikaram 
Fine Toung Car 

Sass Jordan 
Rick katiey 
Bobby Brown 
Erasure 
Quran Ouran 
VlatttiotVlaa) 
BonJovl 
Pet Shop Boys 
John famham 
Midge Ure 
Y\oxette 
MarcMmonâ 

Inxs 
Velio 

! 
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C'est pas perdu 
Tu reviens de loin 
Amcre America 
J'appelle 
Dégriffe-moi 
Fille de l'hiver 
Maxou 

Du rhum, des femmes 
Marvin 
Folle de vc _s 

de9hà 13 h! 

1 

! 
Marie Carmen 
Richard Séguin 
Luc de Larochellière 
Paul Pichc 
Diane Tell 
Patti Layne 
Vanessa Paradis 
Soldat Louis 
David Ko vc n 
Martine St-Clair ! 
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